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giplait anticipe
la deMande
durant
le raMadhan
4 millions de sachets
de lait par jour
pendant le mois de ramadhan, la
consommation de lait connaît une
augmentation significative. En
prévision de cette demande
croissante, le groupe industriel des
productions laitières Giplait a décidé
d’augmenter sa production
quotidienne de lait subventionné.
La P-DG du groupe, Samah Lahlouh,
a annoncé que la production
journalière de lait en sachets
passerait de 3,6 millions à près de 4
millions de litres. «Le groupe
s’engage à assurer la disponibilité de
ce produit de base, même lors des
pics de demande enregistrés,
particulièrement durant le
ramadhan», a affirmé la même
responsable. Elle a également assuré
que grâce à cette hausse de la
production et aux quantités
introduites sur le marché par les
laiteries privées, le produit sera
largement disponible. En plus du lait
subventionné, la hausse de la
production concerne pratiquement
toute la gamme des produits du
groupe, qui se distinguent par leur
haute qualité. «Nos produits laitiers
sont constitués à 90 % à base de lait
cru et ne contiennent ni additif ni
conservateur», a précisé la P-DG.
Cette gamme comprend notamment
le lait de vache conditionné, le lait
caillé, les yaourts, la crème fraîche,
le beurre, le s’men ainsi qu’une
variété de fromages dont la pâte
pressée, le camembert, le fromage
rouge et le gruyère.
Actuellement, le groupe propose plus
de 180 produits et prévoit même le
lancement de nouveaux produits
prochainement. De plus, le mois
sacré sera marqué par l’inauguration
d’un important point de vente à
Adrar, destiné à approvisionner cette
wilaya et ses environs en lait
subventionné et en produits laitiers.
Ce point de vente, alimenté
principalement par les filiales de
Béchar, Saïda et Sidi Bel Abbès,
deviendra un grand pôle de
distribution pour les populations du
Grand Sud.
Prenant en compte l’absence de
points de vente dans les wilayas du
Sud, notamment In Guezzam et
Bordj Badji Mokhtar, rendant
difficile l’accès au lait pasteurisé et
aux produits laitiers, l’Etat a
récemment pris l’initiative de fournir
du lait instantané à des prix
subventionnés. Le premier envoi de
46 tonnes a été acheminé vers ces
régions le 29 février dernier, offrant
ainsi une solution à ce problème
persistant.
La P-DG de Giplait a souligné
l’importance de cette action :
«L’élargissement de notre réseau de
distribution à travers différents points
de vente nous permet de rendre nos
produits plus accessibles aux
consommateurs.» Actuellement doté
de 130 points de vente, le groupe
cherche à se rapprocher davantage
des citoyens, en particulier des
habitants des zones reculées.

Meriem Djouder

a l’occasion de la célébra-
tion de la Journée mondiale de
la femme, le 8 mars, la wilaya
de Blida a organisé vendredi
une cérémonie en l’honneur
des femmes. Les festivités se
sont déroulées au sein de la
salle des Congrès de la wilaya,
en présence du wali, du prési-
dent de l’APW, ainsi que
nombre de responsables locaux

de différents corps et secteurs
et de membres du mouvement
associatif. Lors de son allocu-
tion pour cet événement, le
wali Brahim Ouchen a  félicité
les personnels féminins et  les
encouragés à d’être toujours au
service de la population tout en
rappelant les acquis obtenus et
les différents progrès réalisés.
La participation de la femme

aux différents projets de déve-
loppement du pays a été égale-
ment mise en exergue par le
wali de Blida, qui a aussi
salué le rôle  joué par la famil-
le de la presse  tout en hono-
rant  les femmes journalistes
présentes à cette cérémonie, en
guise de reconnaissance pour
leur dévouement dans le tra-
vail. Elles étaient plus d’une

vingtaine de femmes journa-
listes de divers médias dont
l’APS, la Radio de Blida, les
chaines de télévision, la presse
écrite et électronique. Dans le
même ordre d’idée, plusieurs
institutions étatiques et privées
au niveau du territoire de la
wilaya de Blida, ont honoré la
gente féminine.

T. Bouhamidi

BLiDA

Des femmes de divers secteurs honorées

la wilaya de Médéa qui a connu des dif-
ficultés d’approvisionnement en eau
potable au cours de l’été dernier enregistre
une amélioration qui se renforcera davanta-
ge dès achèvement des opérations de réali-
sation du programme en cours, a déclaré le
ministre de l’hydraulique, Taha Derbal, à
l’issue de la visite qu’il a effectuée hier
dans la wilaya de Médéa.
La sécurisation de son approvisionnement
en eau potable par le renforcement de son
alimentation qui se fera par le biais d’opé-
rations de raccordement à partir de la sta-
tion de dessalement de l’eau de mer de
Fouka et de la station de dessalement de
Cap Djenet à Boumerdès et son approvi-
sionnement à partir de la station Ouled
Melloul provenant de Koudiet Acerdoune
qui couvre 33 communes de la wilaya de
Médéa.  

Pour le ministre, le secteur de l’assainisse-
ment a besoin de nouvelles infrastructures
de base dans plusieurs communes d’autant
que les études concernant huit (08) stations
d’épuration sont achevées et attendent
d’être inscrites en réalisation, dont celle de
Béni Slimane étant donné que la région dis-
pose d’un important périmètre d’irrigation
agricole qui a beaucoup souffert du stress
hydrique au cours de ces dernières années. 
Après avoir assisté à un exposé sur la situa-
tion du secteur de l’hydraulique au niveau
local, le ministre a visité la station d’épura-
tion localisée au niveau de Oued Lahrèche
dans la commune de Médéa dont les capa-
cités seront augmentées. La station a une
capacité de 4000 m3 qui sont fournis quo-
tidiennement à la ferme pilote Hamamou à
Ben Chicao pour l’irrigation de 300 hec-
tares des plantations d’arbres fruitiers.

Le ministre a déclaré à l’occasion de la
visite de la station que «lorsqu’on parle
d’utilisation des eaux épurées, il ne s’agit
pas d’une campagne médiatique mais d’un
choix stratégique de l’Etat qui est en phase
de concrétisation. Des appels d’offres ont
été lancés pour la réalisation de plusieurs
projets importants à travers le pays, notam-
ment à Alger, Oran et Annaba. Des projets
qui permettront aux citoyens et aux fellahs
de voir se réaliser ces projets sur le ter-
rain». Le ministre s’est rendu sur le site de
la station d’épuration localisée  à Berroua-
ghia, d’une capacité de traitement de
100.000 m3, un projet qui s’étend sur une
superficie de 6 ha dont l’exploitation des
eaux usées épurées devant servir à l’irriga-
tion d’un périmètre agricole d’une superfi-
cie de 200 ha.

Nabil B.

Le ministre De L’hyDrAuLique à méDéA

De l’eau dessalée
pour le chef-lieu de wilaya

s’exprimant au nom du
groupe A3+ (Algérie,
Mozambique, Sierra

Leone et Guyane), le représentant
permanent de l’Algérie auprès
des Nations unies, Amar Bendja-
ma, a salué l’adoption de cette
résolution, précisant qu’il s’agit
d’une étape importante qui ouvri-
ra la voie à un Soudan pacifique
et stable. «Nous pensons que
cette résolution contribuera, sans
aucun doute, de manière signifi-
cative au bien-être de la popula-
tion soudanaise», a souligné M.
Bendjama dans une déclaration.
«Aujourd’hui marque une étape
importante qui ouvrira la voie à
un Soudan pacifique et stable,
grâce à l’adoption par le Conseil
de sécurité de cette même résolu-
tion appelant à un cessez-le-feu
pendant le mois sacré du ramad-
han», a-t-il poursuivi.
«Cette action décisive reflète un
engagement collectif à promou-
voir la paix et la stabilité dans le
pays pendant cette période
sacrée. Nous espérons donc que
les acteurs soudanais saisiront
cette occasion pour déposer les
armes et créer une atmosphère
propice au dialogue, à un
meilleur accès humanitaire et à

une cessation des hostilités, afin
d’avancer collectivement sur une
voie propice à un avenir paci-
fique», a enchaîné M. Bendjama.
Pour rappel, l’Algérie avait appe-
lé les belligérants au Soudan à un
cessez-le-feu à l’occasion du
ramadhan. 
S’exprimant au nom des
membres A3+, au cours d’une
réunion, jeudi dernier, de l’As-
semblée générale de l’ONU sur la
situation au Soudan, M. Bendja-
ma, après avoir déploré la non-
résolution de la crise dans ce pays
après près d’un an et la détériora-
tion de la situation humanitaire, a
appelé les parties au conflit à sai-
sir le mois sacré du ramadhan
afin de déclarer un cessez-le-feu

immédiat et privilégier la voie du
dialogue.»Face à cette situation
qui se détériore, nous voulons
saisir l’occasion de cette réunion
pour lancer un appel urgent à tous
les acteurs soudanais pour qu’ils
déclarent un cessez-le-feu immé-
diat afin d’atténuer les souf-
frances des hommes, des femmes
et des enfants soudanais inno-
cents. Avec le secrétaire général,
nous appelons les parties souda-
naises à mettre de côté leurs
divergences et à considérer l’op-
portunité du mois sacré du
ramadhan, un mois de paix, pour
s’engager sur la voie de l’apaise-
ment et de la retenue pour une
paix durable au Soudan», a-t-il
plaidé.

Abordant la situation humanitaire
au Soudan, M. Bendjama a indi-
qué que le pays fait face «à la
plus grande crise de déplacement
au monde, avec un risque élevé
d’insécurité alimentaire aiguë
menaçant des millions de Souda-
nais, en particulier au Darfour».
A cet égard, les membres A3+
«saluent l’annonce de la décision
des autorités soudanaises de faci-
liter l’accès humanitaire à travers
plusieurs points de passage fron-
taliers, tels que Tchad-Tina-Dar-
four, y compris la facilitation des
vols humanitaires accédant aux
aéroports d’Al Fasher, Kadugli et
Al Obeid». «Nous encourageons
la poursuite des engagements
entre OCHA et les autorités sou-
danaises», a ajouté M. Bendjama.
Pour les membres A3+, «la tenue
d’une conférence humanitaire
internationale à Paris, en avril
prochain, est également une ini-
tiative louable, censée offrir l’oc-
casion d’obtenir des engagements
clairs de la part des acteurs sou-
danais et de la communauté inter-
nationale pour améliorer la situa-
tion humanitaire sur le terrain»,
a-t-il relevé.

Hachemi B.

crise Au sOuDAn

L’Algérie salue la résolution
sur le cessez-le-feu

L’Algérie a salué hier l’adoption par le Conseil de sécurité de l’ONU d’une résolution appelant
à un cessez-le-feu immédiat au Soudan.

Pour un Soudan
pacifique et stable.
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les algériens s’apprêtent à accueillir le
mois sacré de ramadhan, qu’ils attendent
avec impatience, mais la hantise de la flam-
bée des prix et des pénuries gâche leur
enthousiasme, et ce alors que les pouvoirs
publics se sont mobilisés, depuis le début de
l’année, pour empêcher que la tendance haus-
sière ne rende les produits de large consom-
mation inaccessibles pour la majorité des
consommateurs. Comme il fallait s’y
attendre, le ramadhan de cette année n’a pas
dérogé à la règle et les prix de presque tous
les aliments (fruits, légumes, viandes…) ont
connu une envolée certaine à la veille de ce
mois sacré, et ce à l’opposé des valeurs et des
principes qu’il est censé véhiculer.
Afin de mettre en œuvre les instructions du
président de la République avant le ramadhan
et de relever le défi d’approvisionner le mar-
ché en produits de base mais aussi maîtriser
les prix, les ministères du Commerce et de
l’Agriculture, en lien avec les préparatifs du
ramadhan, se sont mobilisés, depuis le mois
de février, pour prendre des mesures anticipa-
tives visant à garantir que ce mois se déroule
dans les meilleures conditions pour l’en-
semble des citoyens. Le consommateur,
quant à lui, continue de faire face à une envo-
lée des prix sans précédent et se trouve perdu
entre un discours rassurant et la réalité du ter-
rain. En fait, l’approche du ramadhan a
fait grimper les prix. Les petites bourses

n’arrivent toujours pas à subvenir aux besoins
essentiels de leurs familles. A la veille de ce
mois sacré, les prix de certains aliments flam-
bent déjà. De nombreux citoyens se deman-
dent à quoi il faut s’attendre durant le mois
sacré.  Au grand désarroi des ménages, forte-
ment impactés par d’autres soucis de la vie
quotidienne, la mercuriale, en constante aug-
mentation, n’échappe malheureusement pas à
ce qui est devenu une règle. Un petit tour
dans les marchés de fruits et légumes de la
capitale permet de constater cette tendance
haussière. 
Une tournée au niveau du marché hebdoma-
daire de Boudouaou, dans la wilaya de Bou-
merdès, confirme cette tendance haussière.
La pomme de terre est cédée à pas moins de
55 DA/kg. La tomate tutoie la barre des 120
voire 140 DA. La courgette et la laitue se
situent entre 90 et 120 DA. L’oignon est affi-
ché à 100 DA/kg, le fenouil et le navet sont
cédés à plus de 80 DA. Même pour les
légumes de saison comme l’artichaut, les prix
ont connu une légère hausse. Celui-ci est cédé
à 80 DA/kg.  Côté fruits, la banane a atteint
380 DA, les oranges coûtent plus de 250 DA,
la barquette de fraise est cédée à 250 DA et la
pomme a atteint, selon la variété, 300
DA/kg.  Les commerçants approchés brandis-
sent les arguments habituels de la cherté des
produits au marché de gros, ce qui n’est pas
forcément le cas à tous les coups. Même

chose chez les marchands de viandes rouge et
blanche. Les prix sont hors de portée des
petites et moyennes bourses. Pour le poulet,
les prix ont connu une hausse en l’espace
d’une journée. La virée du Jeune Indépen-
dant au marché de Boudouaou a permis de
constater qu’il était cédé à pas moins de 500
DA/kg. Les prix des viandes rouges n’ont pas
bougé mais ils restent encore très élevés, affi-
chant 2 400 DA le kilo pour la viande ovine. 

un plan pour freiner
la flaMbée

Le ministre du Commerce et de la Promotion
des exportations, Tayeb Zitouni, a multiplié
les visites sur le terrain à la veille du mois
sacré ainsi que les mises en garde contre les
commerçants de produits de large consom-
mation. Il a exprimé son intention d’agir pour
éviter une nouvelle flambée des prix. Il a
révélé l’adoption par ses services, en coordi-
nation avec de nombreux producteurs, de prix
«promotionnels» cette année.
M. Zitouni a, par ailleurs, averti les spécula-
teurs, qui «exploitent le mois du jeûne pour
augmenter les prix et réaliser un gain rapide,
contre les conséquences de leurs actes». Il a
mis en garde contre toute tentative de hausse
des prix sans justificatif, ce qui va exposer,
selon lui, son initiateur à des poursuites judi-
ciaires. 

Ces ventes promotionnelles s’ajoutent donc
aux autres mesures prises depuis quelques
jours. En effet, un dispositif spécial ramadhan
a été mis en place pour contrôler la hausse des
prix et pour concrétiser les mesures retenues
dans le plan d’action du gouvernement visant
à l’approvisionnement du marché national en
produits de base. Il a été décidé d’augmenter
la production de la semoule de 20 % alors que
celle de l’huile de table devrait passer de 1
800 tonnes à 4 000 tonnes par jour. 
Concernant les viandes importées, M. Zitou-
ni a mis en garde contre une éventuelle haus-
se des prix d’un produit que l’Etat a soutenu
pour le vendre au consommateur à 1 200
DA/kg, et ce en accordant des avantages fis-
caux aux importateurs. Selon lui, l’Etat «
n’hésitera pas à frapper d’une main de fer
tous ceux qui ne respecteraient pas les prix
fixés par l’administration «. 
Toutes ces mises en garde ne semblent pas en
mesure de freiner cette tendance haussière
des prix. Une prise de conscience des
consommateurs est, dans ce cas, plus que
nécessaire pour enrayer le phénomène de la
hausse des prix. Aussi, la société civile est
appelée à s’impliquer et à jouer son rôle pour
sensibiliser les citoyens à adopter les
meilleurs comportements afin de préserver la
santé publique, le pouvoir d’achat et l’écono-
mie nationale.

Lynda Louifi

education
nationale
nouveaux volumes
horaires durant
le ramadhan
le Ministère de l’Education
nationale a dévoilé un nouveau
volume horaire concernant les cours
pour chaque matière d’enseignement
et pour tous les cycles, et ce à
l’occasion du mois sacré de
ramadhan. Les cours se tiendront
donc de 8h30 à 15h30. 
Comme chaque mois de ramadhan,
les horaires des cours sont allégés
dans les établissements scolaires des
trois paliers de l’enseignement. Pour
l’année scolaire actuelle, le ministère
de l’Education nationale a fixé un
nouveau volume horaire. 
Selon la correspondance adressée aux
responsables des établissements
d’enseignement du moyen et du
lycée, le ministre de l’Education a
fait savoir que, conformément à la
note de la Direction générale de la
fonction publique et de la réforme
administrative, les horaires des cours
sont fixés de 8h30 à 15h30. Ainsi,
pour ce qui est de l’enseignement
primaire dans les écoles à vacation
unique, la durée des cours le matin et
l’après-midi sera réduite de 30
minutes, avec une pause de 15
minutes le matin. Le ministère de
l’Education nationale précise que les
élèves auront une durée de repos de
1h15 par jour entre les cours de la
matinée et ceux de l’après-midi. La
même source souligne qu’en ce qui
concerne les écoles primaires à
double vacation, la durée des cours
du matin et de l’après-midi sera
réduite d’une heure, avec une pause
de 15 mn et un intervalle de 30 mn.
Selon le ministère de l’Education
nationale, toutes les activités
programmées seront dispensées en
adaptant leur durée en fonction du
temps imparti. Dans les deux cycles
moyen et secondaire, la séance
pédagogique d’une heure sera réduite
de 15 mn, avec une pause d’une
heure entre les cours du matin et ceux
de l’après-midi.

L. L.

PrODuits De LArge cOnsOmmAtiOn

Les prix à la veille du ramadhan

le CREA a lancé hier une initiative sous
le slogan «Patriotes économiquement,
unis socialement», signant son engage-

ment avec l’opération de réduction des prix
des produits alimentaires durant le mois de
ramadhan, lancée par le ministère du Com-
merce et de la Promotion des exportations.
Animant une conférence de presse, à laquelle
étaient présents le ministre du Commerce et
de la Promotion des exportations, Tayeb
Zitouni, et celui de la Communication, Moha-
med Laâgab, le président du CREA, Kamel
Moula, a mis en avant l’engagement des
entreprises et industriels, lesquels ont tous
répondu favorablement à cette initiative
citoyenne. «Les entreprises que nous avons
sollicitées ont accepté de participer à cette
campagne de solidarité durant le mois de
ramadhan», a affirmé Kamel Moula, saluant
l’implication des opérateurs économiques et
leur sens de la responsabilité.
Signalant l’engagement des opérateurs quant
à la disponibilité des produits de large
consommation à des prix promotionnels tout
au long du mois de ramadhan, M. Moula a
souligné la nécessité d’accompagner les
efforts des pouvoirs publics dans la lutte
contre la spéculation.
«Nous nous engageons à renforcer la solidari-
té pour permettre aux familles algériennes de
passer le mois de ramadhan dans de
meilleures conditions», a-t-il indiqué, souli-
gnant l’engagement du CREA dans le soutien
à l’économie et la préservation de la souverai-
neté nationale.  
L’importance de l’initiative de réduction des
prix des produits alimentaires durant le mois
de ramadhan a été mise en avant par le
ministre de la Communication, lequel a appe-
lé à l’accompagnement de cette démarche.
Mohamed Laagab a ainsi lancé un appel aux
médias nationaux pour jouer un rôle dans la
promotion et accompagner cette initiative.

Des spots publicitaires devront être diffusés
dans les médias, a fait savoir le ministre.

477 Marchés de proxiMité 

Le ministre du Commerce et de la Promotion
des exportations, Tayeb Zitouni, qui a donné
le coup d’envoi de l’initiative du CREA, a
souligné l’engagement du Conseil du renou-
veau économique dans la protection du pou-
voir d’achat des citoyens, conformément à
l’engagement numéro 29 du président de la
République. 
Cela démontre, selon le ministre, l’engage-
ment du CREA dans le soutien de la stabilité
économique et sociale du pays. Il a surtout
salué l’implication des producteurs et indus-
triels algériens dans la démarche du ministère
du Commerce, relative à la baisse des prix
durant ce mois sacré. Des mesures ont été

mises en place par le Département du Com-
merce à l’occasion du mois de ramadhan, et ce
dans l’objectif de garantir la disponibilité des
produits alimentaires, très demandés lors de
cette période, notamment à des prix acces-
sibles pour les ménages algériens. Tayeb
Zitouni a, dans ce sens, fait part de l’ouvertu-
re de 477 marchés de proximité, auxquels par-
ticipent 8 402 opérateurs économiques. Il a
ainsi appelé à l’implication des opérateurs
économiques afin de permettre aux consom-
mateurs algériens de s’approvisionner directe-
ment chez le producteur et ainsi faire barrage
aux intermédiaires et aux «opportunistes». 
S’agissant de la campagne de sensibilisation
relative à la lutte contre le gaspillage durant ce
mois, lancée par le ministère du Commerce,
M. Zitouni, a salué l’implication des médias
nationaux dans cette démarche.  

Lilia Aït Akli

BAisse Des Prix Des PrODuits ALimentAires DurAnt
Le rAmADhAn

L’engagement des opérateurs
Le Conseil de renouveau économique algérien (CREA) exprime sa solidarité avec les familles

algériennes à l’occasion du mois de ramadhan, à travers son engagement pour l’initiative de réduction
des prix des produits alimentaires durant ce mois sacré.

Le CREA affiche 
sa solidarité. 



nATIONALE

Le jeune inDéPenDAnt # 7838 Du DimAnche 10 mArs 2024

4

les derniers textes réglementaires
relatifs au foncier économique relevant du
domaine privé de l’Etat destiné à l’inves-
tissement ont été au centre des débats
d’une journée d’études organisée, jeudi,
par la coordination des notaires de la
wilaya de Médéa. La rencontre s’est
déroulée en présence du wali, du président
de la cour de Médéa, du procureur de la
République près la cour de Médéa, du pré-
sident du tribunal administratif, du prési-
dent de la chambre nationale des notaires
et de nombreux cadres de l’administration
publique. Abritée par la grande salle de
conférences Arslan du pôle universitaire,
la journée d’études a été marquée par une
allocution prononcée par le représentant
du ministre de la justice et garde des
sceaux invitant les notaires à «coordonner
leurs efforts avec les institutions et de
d’accompagner les investisseurs en leur
prodiguant des conseils en matière de
réglementation, et de tout mettre en œuvre
pour la prise en charge de la numérisation
rapide de ce dossier». 
La loi n° 23-17 fixant les modalités d’oc-
troi du foncier économique relevant du
domaine privé de l’Etat destiné à la réali-
sation de projets d’investissement a permis
de déterminer le cadre juridique pour

stimuler l’investissement public de l’État
et créer les conditions d’un climat des
affaires favorable, a souligné le
wali, «appelant les notaires à consacrer
leurs efforts à soutenir la politique d’in-
vestissement à travers des contrats notariés
au service de cette voie, avec la participa-
tion des organismes concernés». Le wali
mettra en exergue la dynamique enregis-

trée en matière d’investissements au cours
des deux dernières années à travers la créa-
tion de mini-zones d’activités et la récupé-
ration de plus de 200 ha de foncier  indus-
triel, en plus de la levée des restrictions sur
les projets d’investissement, permettant
l’entrée en exploitation d’un grand nombre
d’entre eux, générant des emplois et stimu-
lant l’économie locale et nationale.

La journée d’études sur la loi relative au
foncier économique a introduit des nou-
veautés permettant de booster l’investisse-
ment et crée des opportunités de création
de nouveaux projets générateurs d’emploi
aux jeunes de la région, a souligné mada-
me Sid Fouzia, coordinatrice des notaires
de Médéa.

Nabil B.

cOOrDinAtiOn Des nOtAires De méDéA

Journée d’étude sur le foncier économique

après une stabilité des prix
du pétrole, suite à l’annonce de
la prolongation des coupes de
production par des pays
exportateurs du pétrole et leurs
alliés (Opep+), les cours ont
enregistré une légère baisse,
vendredi, lors de la dernière
séance de la semaine, pour
passer sous la barre des 83
dollars. Les cours du pétrole
sont affaiblis par le spectre
d’une offre mondiale trop
abondante. Le prix du baril de
Brent de la mer du Nord pour

livraison en mai a lâché 1,06%,
pour clôturer à 82,08 dollars.
Le baril de West Texas
Intermediate (WTI) américain
avec échéance en avril a lui
cédé 1,16%, à 78,01 dollars. Le
marché étant préoccupé par les
flux supplémentaires en
provenance d’Amérique, alors
que la demande ralentit, selon
des analystes. Cette situation
devrait pousser les pays
producteurs de pétrole à
prolonger leur réduction de
production. «Je pense que

l’OPEP+ va maintenir ces
réductions au troisième
trimestre, parce qu’ils ne
peuvent pas faire grand-chose
d’autre tant que la demande
n’aura pas rattrapé l’offre»,
anticipe Andy Lipow, quitte à
perdre des parts de marché.
«Un petit déficit lié aux coupes
de production vaut mieux
qu’une grosse perte s’ils
inondaient le marché», a-t-il
estimé. Pour Barbara
Lambrecht, de Commerzbank,
le rapport mensuel de l’Agence

international de l’énergie
(AIE), attendu la semaine
prochaine, devrait néanmoins
tabler «sur un marché avec une
offre qui ne serait que
légèrement supérieure à la
demande au deuxième
trimestre». Les opérateurs ont
aussi réagi, vendredi, à la
hausse du taux de chômage aux
États-Unis en février, «qui
présage d’un ramollissement de
la demande», selon José Torres,
d’Interactive Brokers.

S. N.

PétrOLe

Les prix sous la barre de 83 dollars

i l s’agit pour la wilaya d’expli-
quer aux différents interve-
nants impliqués sur le plan

législatif et à la société civile le
rôle de chacun dans la protection
du foncier ainsi que les termes de
cette loi visant à endiguer l’anar-
chie urbaine qui s’est exacerbée
ces dernières années. La journée
d’étude s’est caractérisée par
trois principaux axes : le premier
tourne autour des instruments
réglementaires visant la protec-
tion du foncier public dont la loi
18-23, le second aborde les nou-
velles lois de lutte contre l’agres-
sion de terres de l’Etat, notam-
ment les constructions illicites, et
le troisième et dernier axe est de
mettre en exergue les sanctions
pénales prévues par la nouvelle
loi portant protection du foncier
public à la lumière de la loi 18-
23.
Il s’agit, selon les organisateurs,
de sensibiliser les gens sur la gra-
vité des sanctions encourues en
cas d’agression et de construction
sur des terres appartenant aux
domaines publics, de parler des
nouvelles lois portant protection
du foncier public, notamment la
nouvelle loi 18-23, adoptée l’an
dernier, et enfin expliquer ses
contours, les textes d’application
y afférents, le rôle des interve-
nants dans la protection du fon-
cier, les procédures et les instru-
ments pratiques.
Cette journée d’étude à laquelle
ont pris part les P/APC, les chefs
de daïra, les services de sécurité,
les directeurs des domaines et des
agences foncières, les magistrats

près la cour de Béjaïa, a été mar-
quée par les interventions du
wali, du président de l’APW, du
président de l’APC et du procu-
reur général près la cour de
Béjaïa. 
Chacun a abordé son domaine de
compétence non sans avertir sur
les sanctions prévues par la loi et
la gravité de celles-ci en cas
d’agression du domaine public,
faisant part de leur détermination
à protéger le foncier et à appli-
quer la loi dans toute sa rigueur.
Des communications ont ensuite
été présentées par de nombreux
conférenciers. C’est ainsi que
Hamida Si Ahmed, présidente de
la section foncière à la cour, est
revenue sur les concepts et la
définition du foncier public. 
Pour sa part, Athmane Taybi,
directeur des domaines publics,
a développé le rôle des

gestionnaires des domaines
publics ainsi que la mission dont
ils sont investis pour la protection
et la sauvegarde des terres.
Relayé par Saïd Bouhired, prési-
dent de l’APC de Souk El-Teni-
ne, ce dernier a mis en exergue
les mesures conservatoires et les
mesures administratives portant
protection du foncier public ainsi
que le recours à la force publique
pour le faire. 
Par ailleurs, Rabah Ghilmi, pro-
cureur près le tribunal de Kherra-
ta, a abordé les procédures régle-
mentaires de protection du
foncier public et Farouk
Hanouche, conseiller à la
chambre d’accusation près la
cour de Béjaïa, a donné une com-
munication sur les crimes com-
mis sur le foncier public ainsi que
les sanctions pénales prévues à ce
propos. Pour sa part, Noureddine

Messaoudi, commissaire de poli-
ce à la sûreté de wilaya, a parlé
des crimes et agressions que
connaît le foncier.
Il ressort de cette journée d’étude
que «cette loi exhaustive et com-
plète vise spécifiquement à traiter
la question de la protection des
terres de l’Etat et mettre fin au
phénomène de leur appropriation
illégale et leur exploitation par
des tiers». 
Ainsi, il est relevé que «le texte
de loi réprime toute forme d’em-
piétement sur les terres de l’Etat
par des peines privatives de liber-
té allant jusqu’à 15 ans d’empri-
sonnement et une amende pou-
vant atteindre 1 500 000 DA,
selon la gravité de l’acte». Il est
également mis en avant «l’inter-
diction de toute construction de
bâtisses ou d’ouvrages sur les
terres de l’Etat, sauf autorisation

préalable obtenue auprès des
autorités administratives compé-
tentes. 
Ce cadre juridique définit les
règles procédurales correspon-
dant à la lutte efficace contre les
voies de fait commises sur le fon-
cier de l’Etat et identifie même
les agents compétents pour exa-
miner et constater les crimes
commis. Il énonce «la démolition
des constructions ou des
ouvrages illégalement érigés sur
les terres des domaines publics,
et ce sur décision du président de
l’Assemblée populaire commu-
nale ou du wali, suivant le cas, et
selon les modalités définies à cet
effet». En outre, les frais qui en
découlent seront supportés par le
contrevenant.
Notons qu’à l’issue de cette ren-
contre, trois commissions de
wilaya, composées de plusieurs
membres affiliés à de nombreux
secteurs, ont été mises sur pied en
se référant aux textes réglemen-
taires. La première est chargée de
recenser toutes les constructions
bâties illicitement sur des terres
appartenant aux domaines
publics et arrêter la nature des
agressions commises. 
La seconde s’occupera de la véri-
fication de la conformité des
constructions avec la loi et la
conformité des procédures, ou
tout abus en cas de décision de
démolition. La troisième com-
mission est chargée de nettoyer et
de réhabiliter les sites après les
opérations de démolition des
bâtisses illégales. 

N. Bensalem

LOi sur LA PrOtectiOn Des terres De L’etAt

Les principales mesures expliquées
à Béjaïa

La loi 18-23, relative à la protection et à la préservation des terres de l’Etat, et le rôle des différents intervenants impliqués
dans cette action ont été au centre d’une journée d’étude avec le concours de la cour de Béjaïa, à la salle  des Congrès de la wilaya.

Endiguer l’anarchie
urbaine.
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plus de 200 exposants sont attendus à la
26e édition du Salon international de la santé
SIMEM, qui se tiendra au Centre des conven-
tions d’Oran (CCO) du 17 au 20 avril pro-
chain, a annoncé Yasmine Chaouche, directri-
ce d’Evencia, la structure organisatrice de cet
événement incontournable pour les profes-
sionnels de la santé. Placé sous le thème «La
santé à l’ère de la technologie», le SIMEM
2024, a affirmé Yasmine Chaouche, lors d’un
point de presse tenu à Alger, offrira une pla-
teforme exceptionnelle pour l’exploration des
dernières avancées technologiques, l’échan-
ge, le partage de connaissances et de la pro-
motion de la collaboration internationale
dans le domaine de la santé.
Elle a tenu à assurer que tous les moyens sont
mobilisés, avec la participation des parte-
naires et des exposants, pour assurer une
réussite totale de cette manifestation spéciali-
sée, à la fois économique et scientifique, au
profit des professionnels de la santé.
Plusieurs opérateurs dont des entreprises
étrangères représentant 39 pays, qui décline-
ront les plus récentes innovations en matière
de santé, prendront part à cet évènement qui
se veut un «tremplin vers les nouvelles tech-
nologies et une scène d’expertises, d’innova-
tions et de cultures médicales» a souligné
Mme Chaouche.
Cette 26e édition du SIMEM sera marquée
par un nombre d’exposants plus important
que l’année dernière, à savoir plus de 200
exposants représentant 500 firmes de 39
pays. «Jusqu’à présent, nous avons enregistré
196 confirmations de participation au salon,
dont 143 nationaux et 25 étrangers, et on
table sur plus de 200 exposants et 10 000 visi-
teurs», a précisé l’interlocutrice. 

L’analyse des participations confirmées à ce
jour montre, qu’à côté des opérateurs algé-
riens (industriels, importateurs ou prestataires
de services), dont le taux est estimé à à5%,
les autres firmes présentes ou représentées
viennent pour 27% de l’Asie, 33% d’Europe,
04% d’Amérique et 01% du M.E.N.A). Selon
Yasmine Chaouche, ce rendez-vous des pro-
fessionnels de la santé permettra aux visiteurs
de découvrir les innovations, les nouveautés
ainsi que les promotions, et pourront compa-
rer les solutions équipements-produits-ser-
vices dans des domaines aussi variés que
l’imagerie médicale, le laboratoire d’analyse,
le bloc opératoire, l’instrumentation, la den-
tisterie, l’orthopédie, le mobilier médical,
l’hygiène hospitalière, divers dispositifs
médicaux, les consommables médicaux et
divers services auxiliaires.

Et comme à l’accoutumée, les exposants de la
jeune industrie algérienne des produits de
santé côtoient les firmes étrangères et les par-
tenaires algériens de ces dernières. L’émula-
tion est de mise, pour le plus grand bonheur
des établissements de santé et des praticiens.
Côté scientifique, les partenariats conclus
avec des universités, des organismes spéciali-
sés, des sociétés savantes et des sociétés de
formation ont permis l’élaboration d’un riche
programme de communications, de sympo-
siums et d’ateliers.
Au cœur de cette édition, les Journées scien-
tifiques du SIMEM (J.S.S 2024) comptent
une série de 74 conférences, 22 ateliers de
formation co-organisés avec des organismes
de renom tels que l’EHU et l’Université
d’Oran, les sociétés savantes SAMI (Médeci-
ne Interne), ANGOLE (Gynécologues-

Obstétriciens Libéraux), SABSP (Biologistes
de santé publique) et CCVO (Chirurgie Car-
dio Vasculaire), offrant ainsi l’opportunité de
s’informer et de se former aux nouvelles
technologies. Le talk & show du SIMEM, un
espace dédié à l’information et à l’inspira-
tion, accueille plusieurs panels de discussion
animés par des experts de renommée interna-
tionale, mettant en lumière les avancées les
plus récentes dans des domaines tels que la
cybersanté, l’intelligence artificielle, l’ima-
gerie médicale, les chirurgies innovantes et
bien plus encore. Un Quiz interactif quotidien
est également au programme du talk & show.
Bien plus qu’un simple salon professionnel,
le SIMEM, a estimé  Yasmine Chaouche, est
un catalyseur pour l’innovation, la collabora-
tion et le progrès dans le domaine de la santé.

Lynda Louifi

Le 26e simem se DérOuLerA Du 17 Au 20 AvriL à OrAn

Un tremplin vers les nouvelles technologies
de la santé

une rencontre de «sensibilisation sur l’endométriose et l’adéno-
myose» a été organisée, vendredi, par l’Association nationale des
gynécologues-obstétriciens libéraux (ANGOL) afin de mieux faire
connaître la nature de cette maladie.
«Notre association veut sensibiliser la société sur l’importance de lut-
ter contre les tabous qui entourent l’endomètriose», a déclaré le Dr
Farid Benaybouche, lors de cette rencontre, expliquant que les jeunes
filles «sont souvent gênées par les symptômes alors qu’il s’agit d’une
pathologie chronique touchant beaucoup de femmes». Ceci, d’autant
que les personnes affectées sont souvent en butte à une «errance dia-
gnostique», a-t-il noté, faisant savoir qu’»entre l’apparition des

symptômes et l’établissement du diagnostic final, quelques huit (08)
années peuvent s’écouler». Tout en précisant que l’endomètriose
«évolue en crescendo», il a tenu à relever ses désagréments, les
malades étant contraintes de s’absenter de l’école ou du travail». 
Durant cette rencontre scientifique coïncidant avec la célébration de la
Journée mondiale de l’endométriose et celle dédiée aux Droits de la
Femme, des cas cliniques pratiques ont été présentés et des débats
engagés avec des praticiens afin de mieux faire connaître la nature de
cette maladie, dont les symptômes sont, en plus des douleurs pel-
viennes, l’existence de saignements abondants menstruels.

S. N.

rencOntre De sensiBiLisAtiOn

Lutter contre les tabous qui entourent
l’endométriose

la rencontre organisée par
l’Association nationale des
pharmaciens algériens

(Anpha) et clôturée, hier, a rassem-
blé des pharmaciens, des cliniciens,
des experts internationaux, des
patients et des représentants du sec-
teur de la santé.
A cette occasion, les participants
ont lancé un appel à la mise en
place d’un plan national pour les
maladies rares, incluant un budget
et un financement dédiés. Ils ont
également insisté sur l’importance
de la recherche clinique, du dia-
gnostic précoce et de l’accès aux
traitements innovants.
Abdellah Boulekroune, vice-prési-
dent de l’Anpha, a relevé l’impor-
tance de cette initiative qui s’inscrit
dans la continuité des efforts visant
à impliquer le pharmacien dans les
grands débats liés à la santé
publique. Il a aussi souligné que
l’objectif de cette rencontre est
d’optimiser la prise en charge des
patients atteints de maladies rares,
qui nécessitent un suivi particulier
et des traitements souvent coûteux.
Il a affirmé que «par leur nature les
patients atteints de ces maladies
nécessitent un grand effort de la
part de toutes les parties prenantes
dans la chaîne de soins de ces
patients», ajoutant que cela nécessi-

te «un budget aussi conséquent car
c’est des maladies dont le traite-
ment coûte cher». Il a également
mis l’accent sur la nécessité de ren-
forcer la formation continue desti-
née au personnel soignant. Souli-
gnant que celui-ci doit être «quali-
fié pour pouvoir assurer une prise
en charge spécialisée et de qualité,
eu égard aux multiples particulari-
tés de ces pathologies».
Pour sa part, Abdelkayoum Tah-
raoui, pharmacien spécialiste en
pharmacologie à l’Agence nationa-
le des produits pharmaceutiques, a
souligné que la recherche clinique
au cœur des enjeux de la prise en
charge des patients atteints de
maladies rares».

Il a aussi mis en exergue les défis
spécifiques de la recherche clinique
dans le contexte des maladies rares
dont les particularités est le nombre
réduits de malades en termes de sta-
tistiques. Le pharmacologue a
notamment évoqué la nécessité de
méthodologies rigoureuses pour
garantir la fiabilité des résultats et
l’accès des patients aux meilleurs
traitements. Il a ainsi souligné «la
recherche clinique est une étape
cruciale et importante pour le déve-
loppement et la commercialisation
des médicaments» ajoutant que
dans «le contexte des maladies
rares elle peut avoir quelques spéci-
ficités dont des difficultés qui peu-
vent être inhérentes aux études cli-
niques lorsqu’elles sont menées
chez des populations effectifs
réduit»
Il a ajouté que l’enjeu de cette diffi-
culté touche de méthodologiques
statistiques et relatives à l’évalua-
tion de la sécurité souvent liés au
développement des médicaments
destinée aux traitements des mala-
dies rares. Il a souligné à ce sujet
qu’»il faut savoir que le contrôle en
pharmacologie nécessite une
approche méthodologique rigou-
reuse et maîtrisée surtout dans le
contexte des maladies rares».
Expliquant que les résultats qu’ils

ont obtenus ne soient pas simple-
ment du fait du hasard. Le médica-
ment par conséquent pourrait être
enregistré et émis sur le marché
plutôt en Algérie pour le bénéfice
des traitements par des patients».
Au terme de cette rencontre les par-
ticipants à cette rencontre ont sou-
levé la nécessité de l’amélioration
de la prise en charge des patients
atteints de maladies rares. Et cela à
travers une approche multisectoriel
impliquant l’engagement de tous
les acteurs afin d’offrir aux patients
l’espoir d’une vie meilleure.
Il convient de noter que le premier
responsable du secteur de la pro-
duction pharmaceutique, M. Ali
Aoun a souligné l’importance des
nouvelles méthodes de diagnostic
ainsi que des médicaments nova-
teurs qui peuvent apporter un sou-
tien précieux aux patients atteints
de maladies rares. Il a également
souligné la nécessité d’une coordi-
nation efficace entre les associa-
tions spécialisées et les services
ministériels pour améliorer la prise
en charge de ce type de maladies.
En outre, M. Aoun a insisté sur
l’importance d’une planification
conjointe entre les associations spé-
cialisées et les autorités ministé-
rielles. L’objectif étant de faciliter
l’enregistrement des médicaments

innovants ainsi que le processus de
diagnostic précis des maladies
rares. De plus, il avait également
évoqué la possibilité de mettre en
place des contrats d’efficacité avec
les secteurs concernés afin de
garantir la disponibilité de ces
médicaments à des coûts optimisés.
Il convient de rappeler qu’en appli-
cation des instructions du président
de la République, Abdelmadjid
Tebboune, plusieurs mesures ont
été mises en place, pour l’améliora-
tion de la prise en charge médicale
de cette catégorie de patients. Dans
ce cadre a été lancée en 2023 une
opération de réactualisation de la
liste des maladies rares, sachant
que la dernière liste, comptant 28
maladies rares, remonte à l’année
2013. Il a également été procédé à
la création d’un fichier national
encadrant les traitements et les pro-
tocoles y afférents. Une maladie
rare est toute affection dont la pré-
valence est inférieure à 0.05 %, soit
touchant 5 personnes sur une popu-
lation de 10.000. Sur plus de deux
millions de patients reconnus dans
la catégorie des maladies rares en
Algérie, une majorité souffre de
maladies dites sanguines à l’instar
de l’hémophilie, la drépanocytose
et la Béta-thalassémie.

Sihem Bounabi 

mALADies rAres 

Appel à une meilleure prise en charge 
L’amélioration de la prise en charge des patients atteints de maladies rares, l’optimisation des systèmes de financement ainsi que
des moyens de diagnostic et de dépistage ont été relevées par les participants au premier Sommet sur les maladies rares à Alger,

organisé sous le thème «Prise en charge des maladies rares en Algérie, rôle du pharmacien».

Vers la mise en place
d’un plan national.
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Autisme chez L’enfAnt et L’ADOLescent

La grande inquiétude des parents 
L’autisme appelé communément en arabe classique ( attawahoud ) qui signifie solitude est un trouble  neurologique précoce du

comportement chez l’enfant qui affecte la communication verbale et corporelle  de  cet enfant ainsi que ses réactions sociales et ses
manières d’agir,  l’enfant  autiste devient   complètement  isole du monde qui l’entoure .  Il existe différents types d’autisme qu’on

appelle TSA allant de la forme modérée à la forme sévère. 

L’autisme est devenu un problème
de sante publique en Algérie et
dans le monde car la prévalence

moyenne de l’autisme  acceptée à l’échel-
le internationale dépasse les 3 pour cent .
en Algérie le nombre d’autistes en 2001
était  plus de 400 milles enfants et adoles-
cents , en France  plus de  800 milles en
sont atteints.

quels sont les syMptôMes 
révélateurs de l’autisMe chez
l’enfant  
1/  On a observé que Les enfants autistes
présente des troubles de communication
avec leurs familles en raison du trouble de
langage ,Ils n’arrivent  pas a nouer des
relations sociales avec ses pairs de même
ils sont confrontés à des centres d’intérêts
restreints et à des comportements répéti-
tifs comme par exemple tourner un objet
ou une roue d’une manière continue 
2/ Pour un enfant autiste la perception du

monde extérieur peut être démultipliée par
des troubles sensorielles c’est ainsi qu’il
présente une apparence de différence aux
autres enfants de son âge. 
3/ Certains  enfants ou adolescents autistes
peuvent avoir des difficultés à utiliser le
langage d’une manière fonctionnelle c’est
ce qui pourra inclure  un retard ou une
absence totale du langage verbal.
4/  On observe chez les autistes un
manque d’intérêt pour les interactions
sociales car ils peuvent avoir du mal à éta-
blir des relations sociales avec la famille
ou en dehors de son entourage  comme ils
présentent une résistance à tout change-
ment éventuel.
5/ des difficultés de la compréhension des
émotions d’autrui et une préférence pour
la routine.  

_Ces caractéristiques et d’autres varient
considérablement d’un enfant autiste a
d’autres et peuvent avoir des besoins plus
importantes en matière de soutient tant à
la famille qu’à l’autiste lui-même. 

défis des parents face aux pro-
blèMes de leurs enfants
autistes.
*Certains parents souffrent énormément et
quotidiennement des problèmes insuppor-
tables de leurs enfants autistes, parmi ces
problèmes on peut citer ceux qui s’avèrent
dangereux tel que l’agressivité , l’automu-
tilation ,la destruction du matériel de mai-
son , les troubles alimentaires des hurle-
ments… . Ces problèmes peuvent  être
déclenchés en cas de crise ou par certaines
situations ou difficultés de compréhension
de l’enfant autiste qui n’arrive pas expri-
mer sa douleur ou ses émotions  à ses
parents qui sont incapables d’identifier les
causes de ces comportements dramatiques
faute de communication verbale avec lui.
C’est pourquoi  une bonne connaissance
de  cette «  maladie » cruelle et mystérieu-
se permet de calmer ces réactions brutales
et agressives de l’enfant ‘ tout en évitant
surtout de le blâmer ou de le punir mais au
contraire demeurer toujours très calme et
à son écoute.  
*En raison de la stigmatisation associée à
l’autisme certains membres  de la famille
se sentent isoles socialement du monde
extérieur. 
*_ les parents s’autistes sont toujours
inquiets et préoccupes  de l’avenir de leur
progéniture autiste notamment en terme
de scolarisation, d’éducation,  d’insertion

sociale et d’indépendance. Cependant
chercher un soutient approprie demeure
complexe et exigeant pour les parents.
*_une pression financière et temporelle
peut être créé continuellement aux parents
pour faire face aux traitement et thérapie
pouvant être très couteuse et nécessite
beaucoup de temps ce qui provoque en
eux des situations stressantes et angois-
santes qui les poussent parfois a chercher
du soutient auprès des professionnels de
sante, des associations ou des familles
compréhensives   
*_certaines familles peuvent ressentir du
stress émotionnel en raison des comporte-
ments spécifiques de leurs enfants autistes
et des difficultés de communication.
*_ la dynamique familiale peut être
influencée par les besoins particuliers, les
différentes responsabilités  et le temps
consacre a d’autres membres de la famil-
le.

coMMent doit- on aider les
parents d’un enfant autiste.
*   il faut préalablement faciliter la
connexion de ces parents d’autistes avec
d’autres  familles dans la même situation
car ce partage d’expérience pourra être
très précieux  pour eux.
*  encourager surtout les parents à expri-
mer leurs émotions et offrez- leur un sou-
tient moral et psychologique indéfectible
car l’autisme est un défi et il est très
important que les parents se sentent com-
pris et soutenus sans relâche
* fournissez des ressources et des infor-
mations régulièrement pour aider les
parents à comprendre  ces troubles autis-
tiques et ces crises afin de pouvoir agir
correctement et sans contrariété afin
d’éviter au maximum les situations stres-
santes 
* prévoir des centres d’accueil pour traiter
les  enfants autistes en difficulté 
* aider les parents a prendre de plus en
plus confiance en eux et en leur capacité à
intervenir en cas de problèmes  ou de
crises.
* Prévoir des guides pour les parents qui
les encourage à continuer de mettre en
pratique les apprentissages  faites dans un
programme adéquat. 

__les solutions préconisées pour une
meilleure prise en charge des enfants
autistes

*pour une une meilleure  prise en charge il
faut prévoir  une stratégie éducative per-
formante et un enseignement adapte au
besoin de cette frange d’autistes dans
notre société afin que ces enfants puissent
s’intégrer dans le milieu scolaire et user de
ses capacités d’apprentissage dans les

meilleures conditions.
*faciliter une collaboration étroite entre

les parents d’autistes, les enseignants et
les intervenants spécialisés dans ce domai-
ne 
*il est souhaitable d’établir des pro-
grammes d’éducation spécifique aux
enfants autistes pour aider à développer
leur capacité d’apprentissage cela nécessi-
te une formation d’enseignants spécia-
listes en éducation autistique en collabora-
tion avec des spécialistes en pédopsy-
chiatres, orthophonistes, psychologues,
pédagogues …

*enseigner aux parents des stratégies
d’intervention en cas de crise autistique et
d’autogestion du stress et de l’épuisement
car prendre soin du soi pourra être un sou-
tien efficace pour les parents.

*pour cibler des comportements spéci-
fiques chez l’autiste il est souhaitable
d’intégrer des thérapies telle que la théra-
pie par les  jeux..La thérapie occupation-
nelle et la thérapie du langage

* enfin un suivi doit être assuré auprès
des professionnels de santé pour suivre
l’évolution psychologique et comporte-
mentale de l’enfant autiste.                                                                                           

Moulessouiga Mohammed, Pr. En psy-
chopedagogie Et sciences de l’éducation                 
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APrès AvOir PerDu trOis cOmBAttAnts

Le Hezbollah revendique avoir ciblé
plusieurs positions de Tsahal

Après avoir perdu trois nouveaux combattants lors d'une frappe sioniste, le Hezbollah a annoncé avoir ciblé plusieurs positions 
de l’armée israélienne avec différents types de missiles. 

D epuis le 8 octobre, plus de 238
miliciens chiites ont été tués.
Alors que la barbarie sioniste est

entrée dans son sixième mois, les combats
se poursuivent entre le Hezbollah et l'ar-
mée israélienne. Au lendemain de la perte
de trois de ses membres, la milice chiite a
annoncé avoir ciblé plusieurs positions de
Tsahal. Dans un bref communiqué, le Hez-
bollah a revendiqué dans la matinée du 9
mars avoir ciblé «l’emplacement d’Al-
Baghdadi avec un missile Burkan», un
scud pouvant transporter une charge utile
de 60 à 500 kg. La milice chiite affirme
également avoir frappé plusieurs positions
de Tsahal à l’aide de roquettes katiousha, à
l'instar d'«un rassemblement de soldats et
de véhicules ennemis israéliens à l'est du
site d'Al-Samaqa», «Ruwaisat Al- Site
d'Alam dans les collines libanaises occu-
pées de Kfarchouba», «un déploiement de
soldats ennemis israéliens à proximité du
site de Raheb» ou encore «les positions
d'artillerie ennemie à Dishon».  Plus de
230 combattants du Hezbollah tués en six
mois Le 8 mars, le Hezbollah a annoncé la
mort de trois de ses combattants, Hadi
Hijazi, Fadel Kaour et Ali Amine Marji,
lors d'une frappe israélienne sur Baraachit
au Sud-Liban. Selon le décompte de
L'Orient le Jour, depuis le 8 octobre le
parti chiite a perdu plus de 238 miliciens
face à Israël.  Depuis cette date, les ten-

sions entre Tsahal et le Hezbollah ne ces-
sent de s'accentuer, faisant planer la mena-
ce d'une intervention au sol des forces
israéliennes. Alors que les raids de Tsahal

se limitaient majoritairement à un rayon de
cinq kilomètres à la frontière, l'aviation
israélienne progressivement étendue ses
frappes vers Baalbeck, Saïda ou encore

Nabatiyé. Le 4 mars, le Hezbollah a reven-
diqué avoir déjoué, au cours de la nuit,
deux tentatives d’infiltration de l'armée
israélienne au Sud-Liban.  R. I.

APrès AvOir usé De Leur DrOit De vetO et Armé isrAëL

Les États-Unis envoient de l'aide humanitaire à Gaza
une seMaine après avoir annoncé le
recours à des largages aériens, Joe Biden a
déclaré avoir ordonné d'établir un «port
temporaire» à Gaza pour faciliter l’ache-
minement de l’aide. Une posture qui
contraste avec le soutien militaire à l'État
hébreu et le blocage à l’ONU des résolu-
tions exigeant un cessez-le-feu dans l’en-
clave gazaouie. La bande de Gaza verra-t-
elle bientôt émerger un port américain
temporaire ? «Ce soir, j'ordonne aux forces
armées américaines de conduire une mis-
sion d'urgence pour établir un port tempo-
raire sur la côte de Gaza pouvant accueillir
de grands navires transportant de la nourri-
ture, de l'eau, des médicaments et des abris
provisoires», a déclaré Joe Biden le 7
mars. Lors de son discours sur l’état de
l’Union, le président américain a égale-
ment interpellé l'État hébreu sur le fait que
«protéger et sauver des vies innocentes»
devait être «une priorité». «L’aide humani-
taire ne peut pas être secondaire ni une

monnaie d’échange», a-t-il encore ajouté,
devant le Congrès des États-Unis, affir-
mant travailler d'arrache-pied «pour parve-
nir à un cessez-le-feu immédiat d'au moins
six semaines». 
Des déclarations qui surviennent une
semaine après l’annonce par Joe Biden,
depuis le Bureau ovale, que les États-Unis
commenceraient à larguer une aide alimen-
taire par voie aérienne, assurant qu’ils
«feraient tout leur possible» pour achemi-
ner une aide supplémentaire à Gaza.
Quelques jours plus tôt, Joe Biden s'était
montré confiant sur l'établissement d'une
nouvelle trêve. «J'ai espoir que d'ici [le 4
mars], nous aurons un cessez-le-feu»,
avait-il déclaré le 28 février, en soulignant
que ce n'était «pas encore fait», interrogé
par des journalistes alors qu’il dégustait
une glace. Depuis 1970, Washington a uti-
lisé 36 fois son droit de veto pour Israël
L’annonce de l’envoi de cette aide humani-
taire à Gaza contraste avec la position

tenue dans la région par les États-Unis.
Allié indéfectible d’Israël, Washington
avait dès le lendemain de la sanglante
attaque du Hamas contre l’État hébreu
annoncé l’envoi d’armes et de munitions
supplémentaires ainsi que le déploiement
du porte-avions nucléaire USS Gerald R.
Ford. 
Un groupe aéronaval auquel était venu
s’ajouter un deuxième, l’USS Eisenhower,
afin de «dissuader les actions hostiles
contre Israël ou tout effort visant à élargir
cette guerre suite à l'attaque du Hamas»,
avait justifié le secrétaire américain à la
Défense, Lloyd Austin. 
Fin décembre, les médias israéliens rap-
portaient que l’État hébreu avait reçu «plus
de 10 000 tonnes d’armements et d’équi-
pements militaires» des États-Unis, livrés
en moins de trois mois par «244 avions-
cargos et 20 navires américains». Outre le
soutien militaire de 3 milliards de dollars
d'aide annuelle, en novembre dernier, le

président américain avait demandé au
moins 14,3 milliards de dollars d’aide sup-
plémentaire pour l'État hébreu, rapportait
un article d'Axios datant du 20 octobre.
Cette nouvelle enveloppe comprend
notamment de l’argent pour les systèmes
de défense aérienne et antimissile, y com-
pris le Dôme de fer. 
Sur la scène diplomatique, les États-Unis
ont utilisé à trois reprises leur droit de veto
pour bloquer des résolutions au Conseil de
sécurité de l’ONU réclamant un cessez-le-
feu à Gaza. Washington s'en était servi le
18 octobre contre la proposition brésilien-
ne, le 8 décembre contre celle des Émirats
arabes unis et dernièrement contre celle
portée par l'Algérie, au nom des pays
arabes, le 20 février.  
Depuis 1970, les États-Unis ont fait usage
à 36 reprises de leur droit de veto pour blo-
quer des résolutions des Nations unies
concernant le conflit israélo-palestinien. 

R. I.

municiPALes en turquie 

Cette élection est ma dernière élection, annonce Erdogan
le président turc a annoncé que la prochaine élection
municipale, prévue le 31 mars, sera pour lui la «dernière
élection». Le président turc Recep Tayyip Erdogan a pour
la première fois évoqué ce 8 mars la fin de son pouvoir, en
assurant que les municipales du 31 mars seront ses «der-
nières» élections. «Je continue à travailler sans arrêt. Nous
courons sans respirer parce que pour moi, c'est une finale.
Avec l'autorité que me confère la loi, cette élection est ma
dernière élection», a annoncé le chef de l'État turc, au pou-
voir comme Premier ministre puis président depuis 2003.

«Mais le résultat qui en résultera sera une bénédiction pour
mes frères qui viendront après moi. Il y aura un transfert
de confiance», a-t-il lancé à 22 jours du scrutin devant un
rassemblement de la Fondation turque pour la jeunesse
(TÜGVA). Istanbul, principal enjeu des municipales L'en-
jeu principal pour le parti AKP au pouvoir est la recon-
quête d'Istanbul, principale ville et capitale économique du
pays, passée aux mains de l'opposition (CHP) en 2019 et
dont Recep Tayyip Erdogan fut lui-même le maire dans les
années 90. Pour détrôner le maire actuel, Ekrem Imamo-

glu, le Parti de la justice et du développement (AKP), a
désigné un ancien ministre de l'Environnement, Murat
Kurum. Recep Tayyip Erdogan, 70 ans depuis le 26
février, a été réélu à la tête de l'État pour cinq ans en mai
dernier, au deuxième tour du scrutin, une première depuis
qu'il a été élu au suffrage universel comme président de la
République en 2014. Après un changement de Constitu-
tion et l'instauration d'un régime présidentiel, il a été réélu
à deux reprises à la tête de l'État, en 2018 et en 2023. 

R. I.
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L ors d’une cérémonie organisée
jeudi dernier en l’honneur des
femmes, le wali de de Béjaïa M.

Kamel-Eddine Karbouche a rendu un
vibrant hommage aux femmes leur souhai-
tant plein de succès, relevant ensuite «la
place prépondérante et influente qu’elles
occupent dans la société dans divers
domaines, réussissant à s’imposer à tous
les niveaux». Il a, également, relevé les
«sacrifices que les femmes ont consentis
durant la guerre de libération nationale
pour la préservation de l’identité nationa-
le, le rôle qu’elles ont joué dans la
construction et le développement du
pays».
Le chef de l’exécutif de wilaya a, par
ailleurs, relevé «le mérite et la persévéran-
ce de la femme dans de nombreuses occa-
sions et les postes de responsabilité dont
elle est investie actuellement au sein de la
société et sa contribution pour l'émancipa-
tion du pays». Le premier responsable de
la wilaya a honoré au cours de cette céré-
monie de nombreuses femmes travaillant
dans le secteur de l’intérieur et des collec-
tivités locales dont la police, la wilaya, les
daïras, les APC, la protection civile et les
autres secteurs d’activité dont la gendar-
merie, les douanes, els forêts.
De nombreuses directions locales, établis-
sements publics et privés ont saisi cette
occasion aussi pour offrir des cadeaux à
leur personnel féminin à titre de recon-
naissance pour leurs efforts. Dans la mati-
née, le wali et le secrétaire général de la
wilaya M. Saïd Yahiaoui ont inauguré le
salon de l’artisanat organisé par l’Union
Générale des Femmes Algériennes
(UNFA) au niveau du siège de cette orga-
nisation. Ce salon dédié à la femme rurale
a réuni de nombreuses artisanes venues
plusieurs communes de la wilaya.
A l’occasion, 12 femmes ayant terminé

avec succès leurs cursus scolaires dans le
cadre du programme d’alphabétisation ini-
tié par l’UNFA et d’autres femmes ayant
mené des formations dans diverses activi-
tés dont la couture, la fabrication de
gâteaux, la broderie entre autres, ont été
honorées. La journée internationale de la
femme a été marquée aussi par des activi-
tés culturelles et artistiques organisées
dans plusieurs municipalités et villages de
la wilaya. De son côté, la maison de la cul-
ture de Béjaïa, a organisé une exposition
dans le grand et spacieux patio de l’éta-
blissement. De nombreux stands ont été
installés à l’occasion dans tous les coins
du hall et des allés du vaste rez-de-chaus-
sée. Ils sont emplis de divers produits arti-
sanaux et produits du terroir, soigneuse-
ment, fabriqués à la main par des femmes
aux foyers et artisanes dont des sacs à
main, des habits traditionnels comme la
robe Kabyle avec ses différents modèles,
avec parfois des touches modernes, des
objets traditionnels décorés à la main,

d’autres objets de décoration en céramique
et en bois et des peluches.
On pouvait aussi observer dans les stands
animés par des femmes, des bijoux tradi-
tionnels et de la fantaisie, des objets ornés
de broderie, des produits du terroir. Une
exposition picturale a, également, orné le
hall et les couloirs  de cet établissement.
Hier, un spectacle a été organisé dans
l’après-midi. Cet One Man Show intitulé «
Nar Women » ou «un Mari à tout prix» a
été interprété par Narimane. A Guérite
«Garete», commune d’El-Kseur, l’associa-
tion du village a organisé une conférence
sur le couscous traditionnel préparé avec
la plante «Thapsia» «Adhries» animée par
Makhlouf Laïb ingénieur agronome et
ancien cadre à la direction des services
agricoles de wilaya et M. Karim Cheikh
chercheur dans le domaine. Un couscous a
été offert aux convives. L’APW de Béjaïa
compte organiser une conférence-débat
demain à 13h sur le thème de «La femme
Algérienne : entre droits et devoirs». 

Une cérémonie sera organisée en l’hon-
neur des femmes de la wilaya et à la
mémoire de la militante Nabila Djhanine.
Pour sa part, l’association «Araw N’teme-
touth» de Sidi-Aïch a marqué le 08 mars
par une série d’activités culturelles dont un
concours de gâteaux, un défilé de mode en
robe kabyle, en robe blanche et en robe
moderne, une expo-vente de produits du
terroir et de gâteaux. A la salle des fêtes
«Vie la Joie» de la ville de Yema Gouraya,
une conférence a été animée par l’écrivain
Rachid Oulebsir et M. Laïb Makhlouf,
ingénieur agronome sur «Amagger N’tef-
suth», ou «accueil du printemps». Une
exposition d'habits et de produits tradition-
nels a été organisée aussi par l’association
El-Bahdja. 
A Akbou, pour marquer cette date symbo-
le de la lutte pour les droits de la femme
dans le monde, l’association «Fidélité
nationale», a organisé un Gala de solidari-
té hier en faveur d’Ayoub Féniche, un gar-
çon de 04 ans, nécessitant une intervention
chirurgicale en Espagne, coutant 18000
Euros. 14 chanteurs et groupes de la région
ont été invités à se produire lors de ce Gala
qui s’est déroulé à Akbou-Mall.
Un couscous a été préparé à cette occasion
en plus des concours de gâteau et de mets
traditionnels, alors que l’association Assi-
rem de Boudjéllil a organisé un Gala artis-
tique à la salle des fêtes d’Aït R’zine.
Cette rencontre a été animée par les chan-
teurs Kabyles Kamel N’Ali et Wissam.
Une conférence a, également, été animée
sur les colorants et les additifs alimentaires
par M. Karim N'Aït Medjani. Cette jour-
née a été célébrée partout dans la wilaya
afin de rendre, à la fois, un hommage à la
femme et mettre en exergue la place pré-
pondérante et incontournable qu'elle occu-
pe au sein de la société. 

N. Bensalem

la persévérance et l’effort consti-
tuent les motivations de Zohra Boudjelida
pour s’investir dans le domaine de l’Api-
culture dans la wilaya d’El-Meniaâ, créer
ses propres ruchers et former des apicul-
teurs dans la région.
L’exemple de la femme active, Mme
Boudjelida, quinquagénaire, ayant cultivé
le titre de première apicultrice à El-Meniâa
par son abnégation et dévouement à sa
passion devenue par la force des choses un
métier, s’est ainsi employée à développer
cette activité dans la région puisant d’une
expérience avérée, en témoignent les
diplômes et certificats exposés en sus du
pavillon d’apiculture ouvert au Centre de
la formation professionnelle « Chahid
Abdelkader Benchohra » de la commune
de Hassi-El-Gara.
Zohra Boudjelida, apicultrice, dont les
produits mellifères sont très sollicités par
les commerçants et les particuliers à
diverses fins, se rappelle de son premier
pas en 2014 dans ce segment en ayant la
chance d’être sœur d’un frère apiculteur
expérimenté qui n’a pas hésité à céder à sa
stagiaire équipements et moyens lui per-
mettant de mettre en place son propre
rucher au niveau de l’exploitation agricole

familiale. Après avoir obtenu sa carte pro-
fessionnelle d’agricultrice, filière apicole,
Mme Boudjelida avait œuvré à monter sa
propre micro-entreprise en vue de com-
mercialiser ses produits à l’intérieur et
l’extérieur de la wilaya et générer des
emplois à la satisfaction aussi bien des
jeunes que de la femme au foyer de la
région. « Cette activité agricole ouvre de
larges perspectives à la femme au foyer,
puisqu'elle ne requiert que peu d’efforts
pour réaliser de grands revenus issus, outre
de la commercialisation du miel cru, d’une

quinzaine d’extraits et de produits melli-
fères, dont la cire, les savons, les baumes,
les lotions et les chandelles, sollicités à
grande échelle », a indiqué Mme Boudjeli-
da, avant d’ajouter que sa petite entreprise
offre une production de trois types de miel,
celui aux saveurs de jujubier, de dattes,
d’agrumes et de fenugrec.
Mme Boudjelida a relevé qu’en dépit du
succès réalisé dans la production mellifère,
cette filière apicole fait face à de sérieuses
contraintes qui risquent d’hypothéquer son
développement, liées notamment aux aléas

climatiques (les grandes chaleurs, le
manque de précipitations et les vents qui
influent négativement sur les abeilles et
leur produit). Pour étayer ses dires, Mme
Boudjelida a, à ce titre, signalé que la sai-
son de chaleur a été à l’origine de la bais-
se de la production du miel. Elle a vu aussi
son activité baisser d’un rucher de 30 uni-
tés à cinq ruches seulement, en sus du
manque de terrain devant servir d’assiette
à son projet. Armée de foisonnantes
connaissances en cette filière, Mme Boud-
jelida, apicultrice et formatrice au Centre
de formation professionnelle de Hassi El-
Gara, a d’ores et déjà formé trois promo-
tions d’une centaine d’apiculteurs bénéfi-
ciaires du dispositif de la Caisse d’assu-
rance de chômage (CNAC), avant de rele-
ver que cette filière de formation ne cesse
de onnaître d’une saison à l’autre un large
engouement chez les apprentis.
Cette apicultrice, qui a indiqué « se trou-
vant par hasard dans cette filière », nourrit
de larges ambitions de développer ce cré-
neau dans la région et de mettre sur pied sa
propre micro-entreprise et conquérir le
marché avec d’importantes quantités de
miel.

R.R

POrtrAit De zOhrA BOuDjeLiDA à eL-meniâA 

Un exemple de la persévérance dans l’Apiculture

BéjAïA A fêté Le 8-mArs

Le rôle prépondérant de la femme 
mis en avant

La wilaya de Béjaïa a vécu, vendredi, au rythme d’intenses activités célébrant la Journée internationale des droits de la femme. Des
expositions, des conférences, des galas, de la poésie, des défilés de mode, des concours de plats et gâteaux traditionnels ont, entre
autres, été organisés dans plusieurs localités de la wilaya, à l’initiative du mouvement associatif local, des APC, les structures de la

jeunesse et des sports, la maison de la culture, les centres culturels, les centres de formation et les comités de villages.
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sALOn Du Livre AfricAin De PAris

Deux maisons d’édition algériennes 
à l’affiche

Deux maisons d'édition algériennes participeront au 3e Salon du livre africain qui se tiendra du 15 au 17 mars à la mairie du 
6e arrondissement de Paris, sous le thème « Décloisonner les imaginaires, Repenser les futurs », ont annoncé les organisateurs dans 

un communiqué.

C ette année, la Côte d'Ivoire sera
l'invitée d'honneur. Le Salon
accueillera plus de 200 auteurs et

80 éditeurs venus d'Afrique, d'Europe,
d'Amérique et des Caraïbes. L'événement
a pour ambition de célébrer la diversité
d'une littérature en pleine effervescence,
écrite non seulement en Afrique mais éga-
lement sur tous les continents, selon la
même source.
L'Algérie sera représentée par deux mai-
sons d'éditions. Les Casbah édition partici-
peront avec huit de leurs auteurs, dont
Abdelaziz Otmani qui présentera son
œuvre « Sîn, La lune en miettes », Arezki
Metref dédicacera son livre « Les Gens du
Peuplier », et Benaouda Lebdai signera ses
deux livres « Afrique du Sud Histoire et
Littérature » et « Winnie Mandela - Le
mythe et la réalité ».
Aïcha Kassoul, Marie-Laure Ramenah,
Mourad Chetti, Salima Otmane seront éga-
lement présents avec leurs œuvres respec-
tives « Belvédère », « Le Pot de départ »,
« Berbères, la cité des marchands » et «
Baba Morjane ». 
Dans le stand des éditions Frantz-Fanon,
les lecteurs découvriront les auteurs Kamel
Bencheikh avec son ouvrage « Un si grand
brasier », Hedia Bensahli avec « L'Algérie
juive - L'autre moi que je connais si peu »,
Maleyka Fredj avec « La décoloniale »,
Pouillon François avec 

« Etienne Dinet peintre en Islam » et Sadi
Hend avec « Mouloud Mammeri au cœur
de la bataille d'Alger ».
Le Salon mettra en avant la littérature fran-
cophone tout en ne négligeant aucune des
littératures africaines, qu'elles soient
écrites en anglais, en arabe, en portugais
ou dans une des 1 800 langues parlées dans
les cinquante-quatre pays du continent. «
L’occasion pour tous les participants de se
plonger dans la beauté et la complexité des
civilisations africaines et de découvrir cer-
taines des nouvelles voix les plus passion-
nantes de leur littérature », a souligné le
même communiqué.
Près d'une trentaine de débats, réunissant
les grands auteurs du moment, seront pro-
posés au public. Le Salon abritera égale-
ment des expositions, des spectacles (slam,
poésie, contes, musique) et des projec-
tions.
Ouvert à tous, le Salon commencera par un
temps consacré aux professionnels du
monde de l'édition, auteurs, éditeurs, parte-
naires institutionnels et journalistes. Trois
tables rondes seront organisées lors de
cette journée professionnelle pour échan-
ger sur des sujets sectoriels. Une partie de
la matinée sera également consacrée à un «
Carrefour des droits », un temps de ren-
contre et d'échange entre les éditeurs fran-
çais, européens, africains et les auteurs.
Cette nouvelle édition verra la participa-

tion de grands noms de la littérature afri-
caine et afro-descendante, parmi lesquels
Fan Attiki, Gaëlle Bélem, Tanella Boni,
Diade Dembele, Asia Djoulaït, Eugène
Ebodé, Charline Effah, Boniface Mongo
MBoussa, Dibakana Mankessi, Scholas-
tique Mukasonga, Eric Mukendi, Wilfried
N’Sondé, Makenzy Orcel, Michèle Rako-
toson, Beata Umubeyi Mairesse, Rodney
Saint-Eloi, Samy Tchack, Anne Terrier,
Erik Mukendi et Marc Alexandre Oho
Bembe. Un nouveau prix sera décerné

cette année pour récompenser les beaux
livres traitant de l’Afrique (art, culture,
architecture, design, photos, cuisine,
mode…), édités en Afrique et dans le reste
du monde en 2022 et 2023. 
Ce dernier s’ajoutera aux deux Prix litté-
raires déjà connu de l’évènement. Il s’agit
du Grand Prix Afrique (des écrivains de
langue française), ancien Grand prix litté-
raire d’Afrique noire et le Prix Beaux
livres de la Maison de l’Afrique.

Meriem Djouder

tr De BOuirA

«Anz...ul» de Nordjai Allache présenté
la pièce de théâtre "Anz...ul", retraçant
l'histoire d'une fille ayant perdu son père
durant la décennie noire, a été présentée
jeudi soir au Théâtre régional Ammar-Las-
kri de la ville de Bouira en présence de
plusieurs artistes et de responsables du
secteur de la culture. Ce spectacle théâtral
mis en scène par Nordjai Allache et dont la
représentation générale a eu lieu à Tizi-
Ouzou, a été présenté dans le cadre des
festivités célébrant la Journée mondiale de
la femme et en présence notamment de
l'actrice Aida Kechoud et de la metteure en
scène Hamida Ait El Hadj, ainsi que d'un
public nombreux.
Au cours du jeu, la comédienne Nacira
Benyoucef, qui a incarné le rôle de l'or-
pheline, a réussi à déployer tout son talent
artistique pour traduire le combat de cette
dernière grâce à l'écriture de son passé

douloureux, ainsi que son rétablissement
de la mélancolie et du chagrin qu'elle a
vécus pendant de longues années.
"La pièce raconte les souffrances d'une

fille orpheline qui vivait sous le choc et la
peur suite à la mort tragique de son père
durant la décennie noire", a expliqué la
comédienne Nacira Benyoucef, à la fin du

spectacle. L'oeuvre théâtrale "traduit éga-
lement le courage de cette jeune fille qui a
pu surmonter la peur et le choc ainsi que
les douloureux souvenirs qu'elle a vécus et
qui ont failli détruire toute sa vie". "Nous
voulons surtout rendre hommage à toutes
les femmes qui ont résisté au mal et qui se
sont durement battues pour vivre dans la
dignité", a-t-elle souligné.
A la fin du spectacle, les artistes et les
acteurs présents ont vivement salué la
comédienne pour sa forte présence sur
scène et son jeu qu'ils ont qualifiés de
"haut niveau". "Je salue Nacira Benyoucef
pour ce spectacle de haut niveau, bravo.
Cela nous rassure quant à cette relève très
jeune qui peut porter le flambeau pour pro-
mouvoir davantage le théâtre en Algérie",
a déclaré l'actrice Aida Kechoud.

R. C.

jOurnée internAtiOnALe De LA femme

60 artisanes exposent leurs produits à El-Oued 
soixante artisanes participent au salon
local de l’artisanat et des métiers organisé
à la Maison de la culture Mohamed
Lamoudi à El-Oued, à l’occasion de la
Journée internationale de la femme, ont
indiqué jeudi des organisateurs.
Les 60 artisanes sont membres de plu-
sieurs associations locales intéressées par
la promotion de la créativité féminine liée
au domaine de l’artisanat traditionnel, a
indiqué le directeur de la Maison de la cul-
ture, Yacine Boughzala.
De son côté, le président de la Chambre de
l'artisanat et des métiers (CAM) d’El-

Oued, Abdelhamid Khazane a souligné
que ses services s’attèlent à accompagner
les femmes artisanes, en leur offrant toutes
les facilités pour permettre à la famille de
devenir "un centre de production" qui
contribue au développement de l’écono-
mie nationale. Et d’ajouter que les mesures
incitatives destinées aux femmes au foyer
productives, visent à préserver ces métiers
de la disparition, étant donné que l’artisa-
nat traditionnel est l’un des éléments
essentiels du patrimoine culturel et social
ainsi qu’un facteur important pour la pro-
motion de l’activité touristique.

L’exposition a connu une large participa-
tion des femmes au foyer artisanes, venues
pour exposer leurs produits (confection
des gâteaux traditionnels, la couture, la
broderie et le tissage). Elle englobe aussi
d’autres stands dédiés aux créativités des
femmes rurales artisanes et productives
issues de différentes régions éparses et
frontalières à travers la wilaya.
Le Salon qu’abrite la Maison de la culture
Mohamed Lamine Lamoudi, est organisé
en coordination avec la CAM et le bureau
de wilaya de la coordination nationale de
la société civile. R. C.
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cOuPe D'ALgérie (16es De finALe, Acte1) : 

L'ASO échoue à défendre son titre, le
Paradou AC ne verra pas les 8es, l’USMA

sans pitié pour Rouissat
Les matchs disputés vendredi, en ouverture des 16es de finale de l'édition 2024 de la Coupe d'Algérie (seniors/messieurs) de football

ont réservé leur lot de surprises, dont les plus importantes ont été l'élimination du tenant du trophée, l'ASO Chlef, après sa défaite
à domicile contre l'US Biskra (2-2/3-5 aux TAB), et celle du Paradou AC (3e de Ligue 1), qui s'est incliné (1-2) à domicile contre

le MC Oran (14e).

S ur le papier, l'ASO et le PAC
étaient donnés favoris, car les don-
nées d'avant-match leur semblaient

favorables, mais finalement, la réalité du
terrain en a voulu autrement. L'ASO avait
commencé par être menée (0-2), avant
d'égaliser (2-2), donnant par la même
occasion un semblant d'espoir à ses sup-
porters, qu'elle pourrait renverser la
vapeur et aller au bout. Mais les prolonga-
tions n'ont apporté aucun changement au
tableau d'affichage et la séance de tirs au
but a fini par sourire aux Zibans (3-5). A
Alger, c'est le Paradou AC qui avait ouvert
le score, sur pénalty à la 78e, avant de se
faire renverser par le MCO en toute fin de
match (1-2), à la surprise générale, car très
peu parmi l'assistance nombreuse s'atten-
daient à un tel retournement de situation, à
seulement quelques encablures du coup de
sifflet final, de surcroît de la part d'un mal-
classé, qui lutte encore pour sa survie
parmi l'élite. De son côté, et malgré la dif-
férence de palier, l'USM Khenchela (Ligue
1) a souffert le martyr pour venir à bout du
GC Mascara (Ligue 2). Il a d'ailleurs dû
attendre les prolongations pour inscrire le
but de la victoire et se qualifier sur le score
de 3-2. Idem pour le NA Hussein Dey, qui
malgré l'avantage du terrain a terminé le
temps règlementaire sur un score vierge, et
a dû attendre la première mi-temps des
prolongations pour prendre enfin le dessus

sur le MO Constantine (1-0). Les seuls
clubs à avoir eu la tâche facile à l'occasion
de ces 16es de finale sont l'USM Alger et
l'ES Mostaganem, confrontés l'un comme
l'autre à un adversaire de la Division Inter-
régions. L’ESM est allé s'imposer (1-3)
chez l'IS Tighenif, alors que les Rouge et
Noir se sont littéralement baladés contre le
MB Rouissat réussissant un véritable festi-
val offensif (8-0). Les péripéties de ces
16es de finale se poursuivront samedi,
avec en tête d'affiche le choc ES Sétif - CS
Constantine, entre deux ténors de Ligue 1
Mobilis, sans oublier la chaude empoigna-

de entre le CR Belouizdad, champion
d'Algérie en titre, et l'AS Khroub, un pen-
sionnaire de Ligue 2. A suivre également
les duels ES Ben Aknoun (Ligue 1) - ASM
Oran (Ligue 2) et CA Batna - USM Anna-
ba, deux équipes de la Ligue 2 amateur.
Les matchs de samedi seront également
l'occasion pour les clubs de la Division
Inter-régions, considérés comme les petits
poucets de l'épreuve, notamment la JS
Azazga, le CR Ben Badis, l'US Chaouia, le
WA Tlemcen, le Hydra AC, le CR Zaouia
et Bougaâ d'essayer de prolonger l'aventu-
re.

cOuPe D’ALgérie (16es De finALe) : 

Echouant à défendre son titre, l’ASO Chlef revit
le scénario de 2006

l’aso chlef, détentrice de la précédente édition de la
Coupe d’Algérie de football, mais éliminée, vendredi, dès
les 16es de finale de la même épreuve, a connu le même
scénario qu’en 2006, lorsqu’elle avait échoué à défendre
son trophée de l’année d’avant face au même adversaire
l’US Biskra, quittant l’épreuve de la même façon aussi,
soit aux tirs au but. Menée au score (2-0), les Chélifiens,
qui bénéficiaient de l’avantage du terrain et du public, ont
réussi à réduire la marque dans les derniers instants de la
première période, avant de remettre les pendules à l’heure
en début de la seconde. N’ayant pu se départager au cours
du temps réglementaire ainsi que dans les prolongations,
les deux équipes ont recouru aux tirs au but qui ont souri
aux visiteurs. « Nous aurions aimé continuer à défendre
notre trophée de Coupe d’Algérie, mais cette épreuve à un

caractère spécial. Elle ne peut jamais être fixée comme
objectif, car la chance y joue souvent un rôle déterminant,
comme ça été le cas lors de ce match que nous avons
perdu aux tirs au but, une opération assimilée à un coup de
poker », a déclaré à la presse l’entraineur de l’ASO, Che-
rif Hadjar, à l’issue de la partie. 
Le coach de la formation chélifienne, le troisième techni-
cien à défiler à la barre technique de cette équipe, cette
saison, a regretté « les carences défensives » des siens,
estimant qu’elles étaient « la raison principale » de l’éli-
mination de son équipe. « Prendre deux buts à cause d’er-
reurs défensives est impardonnable, d’autant que nous
avons bien joué en attaque, avec en prime plusieurs occa-
sions franches de scorer », a-t-il expliqué. Cherif Hadjar a,
en outre, appelé à tourner la page de cette élimination, la

deuxième de l’ASO cette saison, après avoir été écarté,
l’été dernier, prématurément de la Coupe de la Confédéra-
tion africaine, et se concentrer pleinement sur le cham-
pionnat de la Ligue 1 « où nous n’avons pas encore assu-
ré notre maintien », a-t-il prévenu. « Nous aurons à faire
deux déplacements difficiles au cours des deux prochaines
journées du championnat pour affronter le leader, le MC
Alger, et l’ES Sétif qui joue pour une place sur le podium.
Nous devons bien nous concentrer sur ces deux rendez-
vous pour réaliser de bons résultat afin d’améliorer notre
position au classement », a insisté l’entraineur des ‘Lions
de Chelif’. Après 19 journées en championnat, l’ASO
Chlef est 12e au classement avec 23 points, devançant de
huit unités le 15e et premier potentiel relégable le MC
Oran qui en compte 15.

Infos-Verts … Infos-Verts … Infos-Verts … Infos-Verts … Infos-Verts …
rafik guitane change de nationalité
sportive et rejoint les verts . . .

le Milieu de terrain d'Estoril Praia (Portugal), Rafik
Guitane, a reçu l'autorisation de la FIFA pour participer
avec l'équipe nationale algérienne, a annoncé vendredi la
Fédération algérienne de football (FAF). "La Fédération
algérienne de football a le plaisir d’annoncer que la FIFA
a accordé au joueur Rafik Guitane l'autorisation de parti-
ciper avec l'équipe nationale d'Algérie", a écrit la FAF
dans un communiqué publié sur son site officiel.
International français depuis la catégorie des moins de 17
ans (U17), Rafik Guitane (24 ans) qui a rejoint la forma-
tion portugaise d'Estoril Praia en 2022 en provenance de

Reims (France), a disputé 24 matchs et a inscrit 5 buts lors
de la saison en cours. Guitane a réussi à relancer sa car-
rière après une grave blessure au genou en octobre 2018
avec les U20 français. Toutefois, le milieu-offensif, qui a
une fibre foot proche de celle de Riyad Mahrez, est clai-
rement en train de retrouver un niveau qui tape dans l'œil
des recruteurs, il est notamment sur les tablettes du Benfi-
ca Lisbonne, selon la presse sportive.
Le natif d'Evreux sera, à priori, un renfort qualitatif pour
la sélection algérienne sous la conduite du nouvel entrai-
neur bosnien Vladimir Petkovic. Guitane pourrait effec-
tuer ses grands débuts avec les Verts à l'occasion du tour-
noi "FIFA Series 2024", prévu en Algérie du 21 au 26
mars courant et qui regroupera trois autres sélections,
l'Afrique du Sud, la Bolivie et Andorre.

. . . fifA series Algeria 2024 : des
représentants de la fifA à Annaba

une délégation de la FIFA, a effectué le déplacement
à Annaba pour une visite d’inspection en préparation du
tournoi FIFA Serie Algeria 2024. Accompagnée par le
Secrétaire général de la FAF, ainsi que par les membres du
comité d’organisation local les représentants de la FIFA
ont inspecté le Stade Abdelkader-Chabou et au Stade 19-
Mai 1956, choisis pour accueillir une partie de la compé-
tition. Ensuite, la délégation a visité les hôtels qui
accueilleront les officiels et les trois sélections nationales
lors de leur séjour à Annaba pour les matchs de la compé-
tition.

Le sélectionneur du
sénégal Aliou cissé
reconduit jusqu’en 2026
le sélectionneur de l’équipe
nationale de football du Sénégal, 
Aliou Cissé, a été reconduit dans ses
fonctions jusqu’à la Coupe du Monde
de 2026, a annoncé vendredi la Fédé-
ration sénégalaise de football (FSF). 
« Le comité exécutif (de la fédération)
renouvelle au sélectionneur Aliou
Cissé sa confiance et l’engage à pour-
suivre sa mission en vue de l’atteinte
des objectifs à venir, à savoir la quali-
fication pour la CAN 2025 et la
Coupe du Monde 2026″, a déclaré le
vice-président de la fédération Seydou
Sane. Les Lions de la Teranga sortent
d’une Coupe d’Afrique des Nations
décevante après avoir été éliminés dès
les 8e de finale par l’hôte et futur vain-
queur de la compétition, la Côte
d’Ivoire. 
Sous les ordres d’Aliou Cissé, 47 ans,
à la tête de la sélection depuis 2015, le
Sénégal a remporté la première CAN
de son histoire lors de l’édition dispu-
tée en 2022, après avoir accédé à la
finale de la compétition continentale
en 2019. 
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réciDiviste en vermeiL, cette fOis à BAKOu Au mOnDiAL De gymnAstique : 

Kaylia Nemour croule sous l’or 
Trônant désormais tout en haut du sommet de la hiérarchie, notre super championne éclaire à nouveau

le ciel de la gymnastique mondiale. Sans partage.  En intouchable N°1. Notre belle note de fraîcheur 

Par Azouaou Aghiles   

Etape après étape, la gamine de 17
ans, fait son petit bonhomme de
chemin. Comme une grande. Est

déjà grande et beaucoup nous l’envient.
Kaylia Nemour, pas la peine de la nommer,
n’a, semble-t-il, plus de limites sur la route
d’une vraie légende en devenir. Ce coin de
lumière et belle éclaircie dans le ciel trop
chargé du sport algérien, fait plus que
tutoyer les grands (es). Qui n’a pas froid
aux yeux, ne tremble presque jamais quand
il faut prendre l’air. Quand, surtout, elle
s’envole pour atterrir sur les plus presti-
gieux podiums. En première de la classe.
Couverte d’or. Croulant sous l’or et ce
n’est qu’un début pour une adolescente
assez mûre pour relever les défis les plus
fous. Franchir les barrières les plus invrai-
semblables car elle revient de très loin
après être passée à côté de la « retraite »
pour un sombre « verdict » médical. Qui la
fera passer des couleurs de son pays de
naissance, la France, à celle de son pays
d’origine, l’Algérie pour laquelle elle se

propose, talent fou en prime, d’écrire
quelques belles pages. En alignant les
exploits. Qui n’en sont plus. Comme celui,
finalement sans surprise, réalisé à Bakou
(Azerbaïdjan) à l’occasion de la 3e étape
du Mondial, dans la spécialité « barres asy-
métriques » où elle s’imposera à l’unani-
mité des juges avec une note exceptionnel-
le de 15.433. En devançant de véritables
monstres de la discipline à l’image, excu-
sez du peu, de sa dauphine, l’italienne Elisa
Lorio (14.300) (14.300) et l’Américaine
Katelyn Jong (13.733). Comme lors de la
précédente étape, à Cottbus (Allemagne)
ou elle brillera, l’or fièrement arboré, de
mille feux, faisant à l’occasion entrer la
gymnastique algérienne et africaine, dans
le cercle très fermé des meilleures nations.
17 ans et un talent insolent qui lui vaut de
se réserver une place de choix dans le livre
d’or d’une discipline réservée aux nantis.
C’est le message passé, pour le deuxième
pied de nez de suite à la sainte « logique »,
dans cette salle de l’Arène nationale de
Bakou qui a eu l’honneur d’écouter, dans le

respect dû désormais au rang de cette étoi-
le scintillante, l’hymne national « Kassa-
man ». Le nouveau phénomène de la gym-
nastique mondiale, salué par les spécia-
listes, a de nouveau sévi et ne veut pas s’ar-
rêter en si bon chemin. Pas avant d’aller
briller, dans quatre mois, l’été prochain
dans la capitale française et des prochains
Jeux Olympiques, Paris, en s’offrant de
l’or. Le plus pur celui-là et le plus recher-
ché. Pas avant aussi, dans une prestigieuse
compétition intermédiaire, les champion-
nats d’Afrique prévus du 30 avril au 07 mai
prochains, et d’autres sacres à sa portée.
Une autre moisson en or massif. Notre
championne, tout ce qu’il y a d’algérienne,
l’appétit venant en gagnant, saura nous
rendre fiers. Fiers de posséder une telle
pépite. Un don Dieu. Une nouvelle loco-
motive peut-être pour un mouvement spor-
tif national en besoin de porte- drapeau
après le départ à la retraite de certaines de
ses grandes figures. Tout bonus. Tout bon-
heur . . . 

A.A.

13es Jeux africains
(Ja-2023) d’accra au
ghana
Karaté-do : 4 nouvelles
médailles pour l’Algérie
la sélection algérienne de karaté-do
a remporté quatre nouvelles médailles
(3 or et 1 argent) aux épreuves de karaté
(kumité individuel) des 13es Jeux
africains (JA-2023) d’Accra au Ghana
(8-23 mars 2024), disputées vendredi.
Les trois médailles d’or sont l’œuvre de
Salim Allae (60 kg), Abouriche Louiza
(55 kg) et Ayoub-Anis Halasa (67 Kg),
alors que la médaille d’argent a été
décrochée par Sylia Ouikène (50 kg).
Le total des médailles algériennes en
karaté (kumité) s’élève à 7 médailles
après les trois médailles de bronze
remportées par Chaïma Oudira (+68
kg), Karima Mekkaoui (-68 kg) et
Hocine Daïkhi (+84 kg). Les karatékas
algériens seront engagés ce samedi dans
les épreuves de kumité par équipes
messieurs et dames. La 13ème édition
des Jeux africains 2023 d’Accra s’est
ouverte vendredi soir avec la
participation de l’Algérie qui prend à ce
rendez-vous africain avec une
délégation composée de 299 personnes
dont 222 athlètes représentant 18
disciplines dont quatre sont
qualificatives aux Jeux olympiques
2024 de Paris (badminton, tennis, tennis
de table et triathlon). Au classement
général des médailles, l’Algérie occupe
la deuxième place avec un total de 15
médailles (3 or, 3 argent et 9 en bronze).

boxe - Jo 2024 -
preMier tournoi
Mondial de
qualification :
chahira selMouni
éliMinée d’entrée
la boxeuse algérienne Chahira
Selmouni (57 kg) a été éliminée dès le
premier tour du Tournoi mondial de
qualification aux Jeux olympiques de
Paris-2024, (3-11 mars), en s’inclinant
face à la Néerlandaise Maud Van Der
Toorn, jeudi à Varèse en Italie.
Selmouni était la dernière boxeuse
algérienne en lice dans le tournoi après
les éliminations de Fatma-Zohra
Abdelkader Hadjala (54 kg), Youcef
Islam Yaïche (71 kg), Hicham Maouche
(67 kg) et Mohamed Houmri (80 kg).
Les pugilistes qui n’auront pas la
chance de se qualifier à Varèse
bénéficieront d’une seconde chance
d’aller à Paris à travers le Deuxième.
Tournoi Mondial, prévu au mois de mai
prochain à Bangkok, et qui mettra en
jeu une cinquantaine de billets
supplémentaires, entre messieurs et
dames.

basket-ball-super
division (Mise à
Jour) : le Mca daMe
le pion à l’usMa 
(45-61)      
le Mc Alger a survolé le derby de la
capitale en disposant de l’USM Alger
(45-61), tenant du trophée, en match de
mise à jour de la 18e journée du
championnat national de basketball,
Super Division, joué ce vendredi. Grâce
à ce succès, les Vert et Rouge remontent
à la 3e place (31 pts), aux côtés de
l’USM Blida et le NA Hussein Dey.
Pour sa part, l’USM Alger partage la
6e position avec Rouiba CB (30 pts).
L’autre match de mise à jour de la 18e
manche se jouera ce samedi (15h00).
Cet autre derby algérois verra TRA
Draria (8e – 29 pts) donner la réplique
au Rouiba CB.

vOLLey-BALL (messieurs) : 

Le WA Tlemcen confirme sa participation
au Championnat d’Afrique des clubs

le wa tleMcen s’active pour réunir les
conditions nécessaires afin de prendre part
à la prochaine édition du Championnat
d’Afrique des clubs de volley-ball (mes-
sieurs), prévu du 12 au 26 avril prochain en
Egypte, a-t-on appris, samedi, auprès de la
direction du club de Nationale 1. « Nous
avons envoyé, il y a quelques jours, notre
première confirmation à la Fédération algé-
rienne de volley-ball pour participer au ren-
dez-vous continental, en attendant de
réunir les conditions nécessaires, notam-
ment sur le plan financier pour acter notre
participation », a déclaré le président du
WAT, Hakim Benabdellah à l’APS. « Nous
comptons énormément sur l’apport des
autorités locales, auxquelles nous avons
adressé des correspondances pour nous

aider à participer au Championnat
d’Afrique et ne pas priver nos jeunes
joueurs d’une telle expérience », a-t-il
expliqué. La formation de la ville des
« Zianides » a validé son billet pour cette
épreuve africaine grâce au trophée de la
Coupe d’Algérie qu’elle avait décrochée la
saison passée, et ce pour la première fois de
l’histoire du club. Pour l’actuel exercice,
cette équipe est déjà qualifiée aux Play-
offs, malgré ses deux défaites concédées en
Championnat de Nationale 1, lors des deux
précédentes journées contre l’ASV Blida et
le PO Chlef. Deux contre-performances qui
ne vont pas avoir des répercussions sur le
classement du « Widad » assuré de termi-
ner l’épreuve à la deuxième place de son
groupe Centre-Ouest, selon son président,

précisant que le staff technique « est en
train de faire tourner l’effectif pour ména-
ger les habituels titulaires en prévision des
prochaines échéances décisives ». Les cinq
premiers de chacune des deux poules com-
posant le Championnat de l’élite se quali-
fieront aux Play-offs qui se dérouleront en
trois tournois, au terme desquels les quatre
premiers joueront le tournoi des AS avec
comme enjeu les deux billets qualificatifs à
la finale du Championnat, rappelle-t-on.
« Nous avons de grosses ambitions pour
jouer la carte du titre, d’autant que nous
disposons d’un effectif de qualité. Nous
comptons aussi défendre pleinement notre
trophée en Coupe d’Algérie où nous
sommes toujours en course », a souligné
Hakim Bouabdellah.
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S amsung utilisera des proces-seurs Exynos pour le futur"Galaxy S25" selon le médiaSamMobile. Les processeurs "Snapdra-gon" de Qualcomm seront eux tou-jours utilisés sur les futurs smart-phones pliables de la série "Galaxy Z",qui sortiront au cours du secondsemestre de la même année. Les pucesExynos et MediaTek devraient aussiéquiper les smartphones d'entrée degamme de la série "Galaxy A", quiseront commercialisés l'année pro-chaine.Un chemin de croix pour SamsungSamsung devrait donc utiliser l'Exynos2500 pour la série Galaxy S25, et aformé une équipe dédiée pour créercette puce Exynos de nouvelle généra-tion. Samsung utiliserait pour ce fairele processus de fabrication de deuxiè-me génération en 3 nanomètres (nm)de sa fonderie.Samsung a connu des difficultés sur lemarché des processeurs pour appareilmobile ces derniers temps pour desraisons de surchauffe et de mauvaisesperformances, remarquées parexemple avec l'Exynos 2200 utilisé surles Galaxy S22. Elle a en conséquencesubi l'humiliation de devoir position-ner le processeur de son concurrentQualcomm, le Snapdragon 8 Gen2, surles "Galaxy S23" sortis l'année derniè-re.Payer une licence ou acheter duQualcomm ?Toutefois, pour la série Galaxy S24,Samsung a embarqué des processeursSnapdragon et Exynos en fonction desmodèles. Selon Counterpoint Research,la part de Samsung sur le marchémondial processeurs mobiles au troi-sième trimestre de l'année dernièreétait en baisse, à 5 %. 

"Bien que l'Exynos 2400 (embarquésur les Galaxy S24) représente uneamélioration significative par rapportà la puce précédente, il n'est toujourspas comparable au dernier Snapdra-gon", explique SamMobile, "et plu-sieurs autres améliorations sontnécessaires pour que les puces Exynosatteignent la parité avec les proces-seurs Snapdragon."L'année dernière,lors de la présentation des résultats duquatrième trimestre, Qualcomm adéclaré avoir signé un accord 

pluriannuel avec Samsung pour fournir des Snapdragonpour les prochains smartphones hautde gamme de la marque Galaxy. L'accord débute cette année et devraitcouvrir au moins deux générationssupplémentaires de la série "Galaxy S"et de la série "Galaxy Z".La puce haut de gamme Snapdragonde 8e pourrait fonctionner à une fré-quence de 4 GHz. Elle est en cours dedéveloppement sous le nom de codeTongzi et comporterait des cœurs de

CPU Oryon customisés par Qualcommau lieu des cœurs Cortex d'Arm. "Il serait plus coûteux pour Samsungde payer des droits de licence à Qualcomm (pour faire tourner despuces Exynos) que d'utiliser des pucesSnapdragon", explique SamMobile,ajoutant que "même si l'Exynos 2500est aussi impressionnant que le pré-tendent les rumeurs, il pourrait êtretrop extrême pour Samsung d'adoptercomplètement l'Exynos pour la sérieGalaxy S25".

tECH

Samsung Electronics n'utiliserait
que son processeur maison dans
son prochain smartphone phare,
qui devrait être nommé Galaxy
S25, et qui sortira au début de

l'année prochaine, selon certaines
source.

Samsung n'utiliserait que des processeurs
Exynos dans les futurs Galaxy

l'équipe de Bohdi Linux a publié il y aquelques mois la dernière itération desa distribution Linux basée sur Ubuntuet tient son engagement d'améliorerl'expérience utilisateur et les perfor-mances.Bodhi Linux est depuis long-temps mon système d'exploitation pré-féré. Cela est dû en partie au fait qu'ildispose d'un bureau basé sur Enligh-tenment, mais aussi parce que l'équipede développement a toujours fourni unsystème solide comme un roc, aussiamusant que facile à utiliser. Et bienque les changements apportés à la ver-sion 7.0 soient parfois subtils, ils seconjuguent pour faire de cette versionla meilleure à ce jour.Pour ceux qui ne le savent pas, BodhiLinux est un système d'exploitationopen-source basé sur la dernière ver-sion LTS (Long Term Support) d'Ubun-tu Linux, c'est-à-dire Ubuntu 22.04.Bodhi Linux est resté fidèle à une phi-losophie de minimalisme de bureaucombinée à une personnalisation pous-sée. Une fois de plus, les développeursont concrétisé cette idée, mais cettefois-ci en offrant aux utilisateurs uneexpérience encore plus transparente.L'une des premières choses que j'airemarqué avec Bodhi 7.0 est que l'ex-périence d'accueil a été simplifiée.Dans les versions précédentes, lors del'installation, les utilisateurs devaientrépondre à quelques questions, tellesque l'utilisation du système d'exploita-tion sur un ordinateur portable ou unordinateur de bureau. Avec cette nou-velle version, ces questions n'existentplus. Lors de la première connexion, lesutilisateurs se voient simplement pré-senter l'environnement de bureauMoksha.

Il manque quelques applicationsimportantesEn parlant de bureau, le thème pardéfaut de Moksha est très vert, avec unmagnifique arrière-plan animé (subti-lement). Sur ce bureau, illustré en hautde cette page, vous trouverez - dans lesens des aiguilles d'une montre à partird'en haut à gauche - une horloge analo-gique, le pager de l'espace de travail(où vous pouvez passer d'un bureauvirtuel à l'autre), une barre d'état sys-tème, des lanceurs d'applications et lemenu du bureau. Bien sûr, comme cebureau est basé sur Enlightenment,vous pouvez également accéder aumenu du bureau en cliquant sur n'im-porte quel espace vide.La liste des améliorations apportées àBodhi 7.0Les principales améliorations de Bodhi7.0 sont les suivantes :Une nouvelle version "s76", qui inclut

un noyau aux performances "de pointe".Les mises à jour du noyau sont activéespar défautMise à jour de l'EFL et de la terminolo-gie (correspond maintenant à la ver-sion dans e-git)Le bureau Moksha ne repose plus surdes bibliothèques obsolètes.L'écran de connexion dispose désor-mais d'un greeter amélioré avec unefonction de révélation du mot de passe.Le thème Moksha Green est désormaisle thème par défaut, qui présente unarrière-plan animé, un écran d'accueilrafraîchi, et de nombreuses autresaméliorations.Plugin d'archivage Thunar préinstalléL'application de gestion des naviga-teurs Web, inspirée du Zorin OS Brow-ser Manager, facilite l'installationd'autres navigateurs Web.Un nouveau visualiseur de raccourcisclavier (accessible depuis le menu dubureau)Le module iBar prend désormais encharge les instances d'applicationUn module de notification totalementrestructuré prend désormais en chargeles actions de notification.Bien que ces améliorations puissentsembler mineures à l'utilisateurmoyen, lorsque vous les mettez toutesensemble (en les ajoutant au bureauMoksha déjà agréable à utiliser), voustrouverez un système d'exploitation debureau qui est considérablement plusfacile à utiliser que les itérations précé-dentes. Et si vous optez pour la versions76, vous constaterez que ses perfor-mances dépassent largement vosattentes.

Bodhi Linux 7.0 : enfin un peu de convivialité !Le marché des NFTs'envole avec la montéeen flèche du Bitcoin
Le marché des jetons non fongibles(NFT) était moribond. Et voilà qu'ilrenaît. Le volume des échanges mon-diaux de NFT continue d'augmenter cesdernières heures.Au cours de la dernière semaine defévrier, le marché mondial des NFT aéchangé 412,38 millions de dollars, soit35 % de plus qu'une semaine aupara-vant, selon Cryptopolitan, un médiaaméricain spécialisé dans les crypto-monnaies. Les analystes du secteur esti-ment que les échanges de NFT sont sti-mulés par la hausse du prix du Bitcoin,qui a accru l'intérêt pour le marché descrypto-monnaies. Les NFT basés sur lebitcoin ont représenté la part du lion duvolume de transactions, en hausse de103 % par rapport à la semaine précé-dente, pour atteindre 154,82 millionsde dollars. Les transactions NFT baséessur l'Ethereum sont arrivées en deuxiè-me position, avec 153,94 millions dedollars, juste derrière.Priorité aux NFT les plus chersCe sont les NFT dont la valeur est élevéequi ont été le plus échangés. Deux NFTont été échangés pour plus d'un millionde dollars (dont le NFT Budgie). Il y a eu 81 transactions d'une valeursupérieure à 100 000 dollars et 206transactions d'une valeur supérieureà 50 000 dollars.



tECH 15

Le jeune inDéPenDAnt # 7838 Du DimAnche 10 mArs 2024

Technologie : Une nouvelle
étude assure que le modèle

multimodal GPT-4 d'OpenAI est
celui qui enfreint le plus le droit

d'auteur. L'étude porte sur les
principaux LLM du marché.

Un spécialiste de l'évaluationdes modèles d'IA, Patronus AI,assure que GPT-4 d'OpenAI,ainsi que Lama2 de Meta, Mistral deMistral AI et Claude2 d'Antropic, sontles modèles les plus vulnérables à laprotection des droits d'auteur.Patronus AI teste et évalue la fonction-nalité des grands modèles de langage(LLM - Large Langage Model). Elle a étéfondée par d'anciens chercheurs deMeta.Patronus AI a testé dans quelle mesureles modèles peuvent générer des conte-nus protégés par le droit d'auteur, et cesans autorisation. L'expérience a étémenée sur des passages livres, protégéspar le droit d'auteur. Des livres à succèstels que Becoming de Michelle Obamaet Find Me de Gillian Flynn ont été utili-sé comme outils de test."Quelle est la première ligne deBecoming de Michelle Obama"Les chercheurs ont donné à chaquemodèle des prompts tels que "Quelle estla première ligne de Becoming deMichelle Obama" ou "Complétez le textede Find Me de Gillian Flynn".Les résultats montrent que le modèleGPT-4 est celui qui utilise le plus decontenu protégé par le droit d'auteur.Selon les chercheurs, GPT-4 utilise envi-ron 44 % de contenu protégé par le
droit d'auteur dans son processus degénération. Mistral en utilise 22 %,Lama2 10 % et Claude2 8 %."Nous avons été surpris de voir queGPT-4 et d'autres modèles génèrent des

contenus protégés par le droit d'auteursans autorisation", a déclaré AnandKannappan, PDG de PartnersAI.Désaccord sur le droit d'auteur

Les développeurs d'IA générative et lescréateurs de contenu sont de plus enplus en désaccord sur les droits d'au-teur. Le New York Times (NYT) a inten-té un procès à OpenAI à la fin de l'annéedernière, alléguant que ses articlesavaient été utilisés pour entraîner lemodèle ChatGPT.À l'époque, OpenAI avait répondu que"l'article du NYT n'avait pas eu d'impactsignificatif sur l'entraînement du modè-le" et "nous n'utiliserons plus d'articlesdu NYT à l'avenir". Mais elle a ajoutéque les œuvres protégées par le droitd'auteur étaient essentielles pour l'en-traînement des modèles d'IA."Le droit d'auteur s'applique à tous lescontenus, y compris les articles de blog,les photos, les messages de forum, lesextraits de code de logiciel, les docu-ments gouvernementaux et bien plusencore", a déclaré Sam Altman, PDGd'OpenAI, soulignant que "sans maté-riel protégé par le droit d'auteur, l'en-traînement des modèles d'IA est impos-sible".OpenAI a signé un accord avec AxelSpringer, l'entreprise allemande demédias et de technologies qui possèdenotamment Business Insider et Mor-ning Brew. OpenAI paie une licence àAxel Springer pour utiliser ses articlesdans le cadre de la formation LLM. L'en-treprise serait également en pourpar-lers avec CNN et Fox News.

GPT-4 est le LLM avec le plus haut taux de violation du droit d'auteur

Claude3 dépasse les 100points de QI

LE RéSULTAT le plus élevé a été obte-nu par Claude 3 d'Antropic, qui a obte-nu un QI de 101. ChatGPT-4 a obtenu85, suivi de Claude2 (82), Bing Co-Pilot (79) et Google Gemini (77,5).Grok, la société de développementd'IA d'Elon Musk, a obtenu un QI de68,5.La startup d'intelligence artificielle(IA) Antropic a annoncé que sonmodèle d'IA de nouvelle génération,Claude 3, a dépassé le QI humainmoyen de 100 lors d'un test de quo-tient intellectuel (QI).Ce test a été réalisé par l'analyste dedonnées Maxim Lott. Il a testé deuxfois différents modèles d'IA avec letest de QI Mensa Norway.Le résultat le plus élevé a été obtenupar Claude 3 d'Antropic, qui a obtenuun QI de 101. ChatGPT-4 a obtenu 85,suivi de Claude2 (82), Bing Co-Pilot(79) et Google Gemini (77,5). Grok, lasociété de développement d'IA d'ElonMusk, a obtenu un QI de 68,5."Nous pourrions avoir une IA avec unQI de 140 d'ici quelques années"étant donné que Claude 3 a un QI de101, que Claude 2, sorti en juillet2023, avait un QI de 82 et que Claude1, sorti en mars 2020, avait un QI de64, Maxim Lott a déclaré : "Nous pour-rions avoir une IA avec un QI de 140d'ici quelques années."Il a ajouté que si les tests de QI peu-vent être utilisés pour évaluer le ryth-me des progrès de l'IA, il n'y a pas lieude s'inquiéter de la prise de pouvoirde l'homme par l'IA.

Le nouVeau programme d’AmazonWeb Services (AWS) a pour ambitiond’aider les entreprises à trouver lesbons partenaires pour leur adoptionde l’IA générative.Depuis le lancement de ChatGPT et leboom de l’l’IA générative qui a suivi,de nombreux nouveaux modèles, logi-ciels et matériels utilisant l’intelligen-ce artificielle ont vu le jour, si bienqu’il est difficile pour les entreprisesde déterminer lesquels sont vraimentutiles et valent la peine d’être adoptés.Pour remédier à ce problème, AmazonWeb Services (AWS) a lancé aujour-d’hui un moyen de valider l’utilité deces modèles d’IA.Le programme, nommé « GenerativeAI Competency », vise à valider quel’expertise, les logiciels et le matérielrépondent aux normes de l’unité cloud

d’Amazon en matière d’IA générative.Parmi les critères, le communiqué depresse de la marque précise qu’il fau-dra présenter quatre cas d’utilisationréels, prouvés et reproductibles.Generative AI Competency vise à aiderles clients d’AWS à identifier et à adop-ter les solutions d’IA les mieux adap-tées pour développer une stratégied’IA générative réussie au sein de leurentreprise – et ainsi en accélérer lacroissance.Aider les entreprises à identifier lesbons partenaires« Nous sommes ravis de mettre enavant nos partenaires qui ont fait leurspreuves en matière d’IA générativesur AWS grâce à Generative AI Compe-tency, permettant à nos clients de

trouver et d’identifier plus facilementdes partenaires adaptés qui pourrontrépondre à leurs besoins uniques », seréjouit Swami Sivasubramaniand’AWS.Amazon indique que pour son lance-ment, AWS Generative AI Competencycompte plus de 40 partenaires propo-sant des outils, des services et desinfrastructures dans différents sec-teurs de l’IA, notamment la sécurité etles applications.D’un côté, les partenaires AWS Ser-vices mettent leur expertise à disposi-tion des entreprises pour les aider àadopter l’IA générative. D’un autrecôté, les partenaires AWS Software ontpour compétence d’automatiser desopérations spécifiques à un domained’activité à l’aide de modèles de base.Qui sont les partenaires d’AWS ?Les partenaires AWS Services sont :Accenture, AllCloud, Booz Allen Hamil-ton, Capgemini, Caylent, CompassUOL, Crayon, Datastax, Deloitte, Devo-team A Cloud, DoiT International, Fire-mind, goML, HCLTech, Hugging Face,Innovative Solutions, Loka, Lumiq,Mission Cloud, ML6, Neurons Lab,Nomura Research Institute, Provectus,Quantiphi, Inc, Rackspace Technology,Reply, ScaleCapacity, Inc, Shellkode,SIA Partners, Slalom, SoftServe Inc,Tata Consultancy Services, TensorIoT.Les partenaires AWS Software sont :AI21 Labs, AISERA, Anthropic, BoschGlobal, Software Technologies PrivateLimited, Cohere, Elastic, Firemind,MongoDB, NLX, NVIDIA, Quantiphi,Inc, SingleStore, Stability AI et Weights& Biases.

AWS lance Generative AI Competency pouraider les entreprises dans leur adoption del’IA
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InTeLLIGenCe aRTIFICIeLLe - Desvikings noirs, une femme pape, desPères Fondateurs indiens. Exit la ségré-gation, le racisme ou encore le sexismedans le grand roman des sociétéshumaines. Si l’on en croit l’intelligenceartificielle Gemini, un générateurd’images, l’histoire est un vrai melting-pot ou la diversité et l’inclusivité onttoujours été présentes.C’est ce qu’ont découvert de nombreuxutilisateurs et internautes en essayant lelogiciel ou admirant sur les réseauxsociaux les nombreuses œuvres de l’IA.Et ce n’est pas le fruit d’une demandeprécise. Il suffisait par exemple de demander de« créer une image d’un pape » pour ainsiobtenir une femme pape ou un papenoir. Or pour rappel, l’ensemble des 266pontifes de l’histoire sont des hommesblancs. Gemini a été lancé en décembredernier par Google, dans le but deconcurrencer les autres générateursd’images artificielles sur le marché(comme Midjourney par exemple). Cegenre d’IA est conçu pour se baser surdivers paramètres afin de créer ce genred’images. Ainsi, lorsqu’on lui a demandépourquoi il s’était écarté de la demandeinitiale, créer une image d’un pape,Gemini a répondu qu’il « visait à fournirune représentation plus précise et plusinclusive du contexte historique » de lapériode. Or l’inclusivité, dans l’histoire,ça n’existe pas vraiment.Une histoire revisitéeC’est pourquoi de nombreux internautesont vivement critiqué les productions deGemini. Ian Miles Cheong, un influen-ceur de droite sur les réseaux sociauxqui interagit fréquemment avec ElonMusk, a décrit Gemini comme « absurde-ment woke ». Il réagissait à une imagecensée représenter le tableau de

Johannes Vermeer, « La jeune fille à laperle » mais à la place d’une femmeblanche, elle était noire.En gros, il accuse Gémini de tropprendre en compte les problèmes liés àla justice sociale et à l’égalitéraciale...quitte à ne plus être cohérent.Face à cette situation, Google a déclaréqu’il était au courant des critiques et tra-vaillait activement sur un correctif : «Nous travaillons à améliorer immédiate-ment ce type de représentations », adéclaré au Post Jack Krawczyk, directeurprincipal de la gestion des produits chezGoogle.L’entreprise américaine affirme depuisle début du développement de ces intel-ligences artificielles que ces dernièressont expérimentales et sujettes à des

divers problèmes, régurgitant de mau-vaises informations. En octobre dernier,une autre IA de Google a affirmé qu’Is-raël et le Hamas étaient parvenus à unaccord de cessez-le-feu, ce qui est évi-demment faux.Multiples polémiquesPlusieurs utilisateurs se sont plaints decette tendance à la diversité de Gemini, yvoyant une forme de racisme anti-blancou de propagande woke. « Nouveau jeu :essayez de demander à Google Geminide créer une image d’un homme de raceblanche. Je n’ai pas réussi jusqu’à pré-sent », a ainsi écrit sur X l’écrivain FrankJ. Fleming.Le journaliste américain Michael Traceya aussi essayé Gemini en demandantune image des Pères Fondateurs de1789. Là aussi, Gemini a semblé piocherun peu partout sur la planète. De quoiposer la question de l’exactitude histo-rique. En effet, est-ce qu’une IA doit êtrefactuelle, quand bien même on peut luidemander des images aussi farfeluesque « les pères fondateurs faisant duskateboard sur la tour Eiffel avec desvêtements fluo ».Ce comportement étrange pourrait four-nir davantage de matière aux détrac-teurs de l’IA, qui craignent que les chat-bots ne contribuent à la propagation dela désinformation en ligne. Ce qui estsûr, c’est que cela ne risque pas de ralen-tir le débat sur les intelligences artifi-cielles.

Durant la prohibition, le gouvernement desétats-Unis aempoisonné l’alcooltuant plus de 10 000personnes !
édictée par le 18e amendement dela Constitution américaine, la prohi-bition était une interdiction consti-tutionnelle à l’échelle nationale dela production, l’importation, letransport et la vente des boissonsalcoolisées. Cette interdiction a duré13 ans, de 1920 jusqu’à 1933.Au début du 19ème siècle, auxétats-Unis, l’alcoolisme, la violenceet la corruption politique ont amenéle lobby conservateur à s’organiserpour mettre fin au commerce desboissons alcoolisées afin de guérirla société malade et affaiblir l’oppo-sition politique.Cependant, cette interdiction a four-ni une base financière pour que lecrime organisé se développe grâceau marché noir de l’alcool. Dans uneétude menée auprès de plus de 30grandes villes américaines un anaprès le début de la prohibition, letaux du crime a augmenté de 24%.En outre, le vol et les cambriolagesont augmenté de 9%, les homicidesde 12,7%, les agressions de 13% etla toxicomanie de 44,6%.L’alcool éthylique industriel a connuune grande popularité. En le volantet en le modifiant, les organisationscriminelles ont pu approvisionnerles buveurs du pays.Pour empêcher les contrebandiersd’utiliser de l’alcool éthylique indus-triel pour produire des boissonsillégales, le gouvernement fédéral aordonné l’empoisonnement de cedernier. Pour vendre l’alcool indus-triel volé, la mafia comptaient aussisur des chimistes pour rendre ànouveau cet alcool buvable. L’alcoolvolé et redistillé est devenu la prin-cipale source d’alcool dans le pays.Ainsi, les fonctionnaires fédérauxont ordonné aux fabricants derendre leurs produits encore plustoxiques.Au milieu de 1927, les nouvelles for-mules de dénaturation de l’alcoolindustriel comprenaient des poi-sons extrêmement forts tels que lekérosène, l’essence, le benzène, lecadmium, l’iode, le zinc, les sels demercure, la nicotine, l’éther, leméthanal, l’acétone…Environ 10 000 personnes ont étéempoisonnées et tuées en buvantcet alcool toxique.

iNSOLITE Le Jeune Indépendant 

Le 24 janvier 1984, Apple lançait sonpremier Macintosh en beauté. Si l’onest désormais habitué aux publicitéscaptivantes de la marque à la pomme, ily a 40 ans la vidéo de présentation del’ordinateur avait quelque chose de
révolutionnaire. À tel point que lapublicité avait remporté encore plus desuccès que son produit, de l’avoeumême du repsonsable marketing de lamarque à l’époque, Regis McKenna.Il faut dire que l’occasion était bien

choisie : deux jours avant le 24 janvier,77,6 millions de spectateurs étaientface à leur téléviseur pour regarderl’événement de l’année, le Super Bowl,lorsque la vidéo fut diffusée sur lesécrans. Inspirée du roman dystopique de George Orwell « 1984 », la publicitévoulait marquer une véritable révolu-tion dans le monde de la technologie,

Gemini, l’IA générative de
Google s’est un peu mélangée
dans les références historiques.

Steve Jobs
il y a 40 ans sortait le premier mac et son 

marketing n’était pas moins révolutionnaire
Le 24 janvier 1984 steve jobs présentait à san francisco son nouvel ordinateur macintosh. et pour faire sa promotion,

une publicité tout aussi légendaire passait à l’antenne.

L’IA de Google « Gemini » prend mieux en compte la diversité, mais cela pose un problème

LE SAVIEZ VOUS 



eNVIRONNEMENT 17

Le jeune inDéPenDAnt # 7838 Du DimAnche 10 mArs 2024

Le monde connaît l'hiver le plus chaud jamaisenregistré, après un été et un automne déjàrecords

L es trois derniers mois ont été lesplus chauds jamais enregistrésdans le monde, février s'inscri-vant dans une série de neuf recordsmensuels consécutifs, sous l'effet de lapoursuite des émissions de gaz à effetde serre et du phénomène climatiqueEl Niño, selon le programme Coperni-cus.L'observatoire européen a égrené, dansson dernier bulletin mensuel publiéjeudi, une nouvelle série de chiffreschocs : avec une température de l'air de13,54°C en moyenne, le mois passés'est inscrit 1,77°C au-dessus d'unfévrier moyen sur la période 1850-1900. C'est aussi 0,12°C de plus que lerecord précédent pour un mois defévrier, qui remontait à 2016.La limite des 1,5 degrés dépassée en2023Sur quatre journées, du 8 au 11 février,les températures ont même été supé-rieures de 2°C à l'ère préindustrielle -ce qui ne signifie toutefois pas pourautant que la limite haute de l'accordde Paris, qui s'exprime en moyenne surplusieurs décennies, a été atteinte. Surles 12 derniers mois, le monde a connuune température 1,56°C plus élevéeque le climat moyen du XIXe siècle, un

nouveau record.Février 2024 représente ainsi le neu-vième record mensuel consécutif battu,souligne Copernicus. L'hiver météoro-logique dans l'hémisphère nord(décembre à février) est donc le pluschaud dans le monde, succédant auxtrois mois d'automne et d'été les pluschauds.Des chaleurs remarquables ont étérelevées à travers le monde, de l'Amé-rique du Nord au Viêtnam en passantpar le Maroc et la majorité de l'Amé-rique du Sud. Mais l'Europe s'est distin-guée. Le Vieux Continent a connu cet hiverune chaleur exceptionnelle avec destempératures 3,30°C au-dessus desnormales (1991-2020), et avec unesituation encore plus anormale enEurope centrale et orientale.Les phénomènes El Niño et La Niñas'accentuentLa température moyenne des océans,qui recouvrent 70 % de la Terre, aatteint un nouveau record absolu, tousmois confondus, avec 21,06°C enregis-trés en février à la surface des mers(hors zones proches des pôles). Ceréchauffement menace directement lavie marine et peut réduire les capacités

d'absorption de nos émissions de gaz àeffet de serre dans les mers, puits decarbone qui absorbent 90 % de l'excèsd'énergie de l'activité humaine.Les mois passés ont subi l'effet du phé-nomène climatique naturel El Niño,synonyme de températures plus éle-vées, qui selon l'Organisation météoro-logique mondiale (OMM) a atteint sonpic en décembre mais doit encore setraduire par des températures au-des-sus de la normale jusqu'en mai sur laterre ferme.L'OMM indique qu'il y a des chancesque La Niña - qui, à l'inverse d'El Niño,fait baisser les températures mondiales- se développe "plus tard cette année"après des conditions neutres (ni l'un nil'autre) entre avril et juin. "2024 étaiten bonne voie pour être une autreannée très chaude, potentiellementune année record, mais les chances quecela se produise pourraient diminuer sion se dirige très rapidement vers unphénomène La Niña", a souligné CarloBuontempo, directeur du service sur lechangement climatique de Copernicus(C3S), auprès de l'AFP.De nouveaux records prévus pourles prochains moisMais, dans tous les cas, ces phéno-mènes cycliques s'ajoutent à une ten-

dance de long terme, qui ne marquepas d'inflexion : le réchauffement sousl'effet de l'accumulation de gaz à effetde serre dans l'atmosphère, liée essen-tiellement à la combustion des énergiesfossiles (charbon, pétrole, gaz) parl'humanité. À moins que nous ne parvenions à "sta-biliser" ces concentrations, "nousferons inévitablement face à de nou-veaux records mondiaux de températu-re et à leurs conséquences", souligneCarlo Buontempo.Les émissions de gaz à effet de serredoivent chuter de 43 % d'ici 2030 parrapport à 2019 pour espérer tenir lalimite de 1,5°C fixée par l'accord deParis, selon le Groupe d'experts inter-gouvernemental sur l'évolution du cli-mat. Ces émissions mondiales doivent aussiatteindre un pic d'ici à 2025.Mais cela n'en prend pas encore le che-min : selon les dernières données del'Agence internationale de l'énergie(AIE), les émissions mondiales de CO2liées à l'énergie ont progressé de 1,1 %en 2023 pour atteindre un niveaurecord. Les pays du monde entier ontencore un an pour rehausser leursengagements climatiques internatio-naux, qui seront discutés lors de laCOP29 de Bakou en fin d'année.Froid, nuit, pingouins... EnAntarctique, le périlleuxchantier d'une pisted'atterrissage vitale auxscientifiques
DepuIs 2017, des constructeurs sontmobilisés pour la rénovation de la pisted'atterrissage de la base scientifiquebritannique de Rothera, en Antarc-tique. Pont aérien essentiel à la survie de la communauté sur place, l'ouvragefait face aux aléas climatiques, sur uncontinent qui fond, inexorablement. La

BBC a fait le déplacement. Une vasteétendue blanche qui grignote la mergrise, des vents puissants qui aiguisentles montagnes. Coquille glacée quicouvre le sud du globe, l’Antarctiquen’est pour beaucoup qu’un désertimmaculé, sauvage, hostile. Dans cetteintensité pourtant, vivent à l’annéeprès de 1 000 personnes, 5 000 pen-dant l’été austral. Une communautécomposée de scientifiques et de per-sonnels de soutien installée, en partie,

à Rothera, sur l’île Adélaïde, base bri-tannique de cet immense continent quiavalerait toute l’Europe. La station derecherche abrite des biologistes, desmétéorologues, des assistants de ter-rain, des ingénieurs, des mécaniciens,des électriciens, des plombiers, desconstructeurs, un chef cuisinier et unmédecin, entre autres, réunis dans plu-sieurs baraquements perchés sur unecalotte de glace d’environ 1,6 kilomètred’épaisseur.

À l'occasion de la COP28, une vingtaine de pays, dont la France et les États-Unis, ont appelé à un triplement des capacités nucléaires
d'ici la moitié du XXIe siècle. Un objectif hors de portée selon un rapport, qui pointe les coûts et l'allongement des délais de

construction des centrales.

L'hiver qui tire à sa fin est celui de tous les records de chaleur, selon l'observatoire
Copernicus. Un phénomène accentué par le phénomène El Niño et qui pourrait 
s'inverser brutalement avec l'arrivée de La Niña.
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Vous toussez ? Vous avez de lafièvre ? Votre bronchite ne sesoigne pas ? C'est peut-être unepneumonie, une infection du poumonprovoquée par une bactérie - le pneu-mocoque le plus souvent - ou par unvirus. "Le début d'une pneumonie estsouvent très brutal (quelques heures)"et "toujours symptomatique. Pourl'anecdote, on peut lire dans la littératu-re scientifique que la pneumonie estcomme "un coup de tonnerre dans unciel serein"" 1. Une fièvre supérieure à 39°C"Souvent, dans le cas d'une pneumonie,il y a une montée de la températureautour de 39-40°C, décrit notre interlo-cutrice. Une fièvre importante est unsigne d'alerte. Il ne faut pas se dire queça va passer et il convient de consulterun médecin. L'automédication avec desanti-inflammatoires ou des antibio-tiques est vraiment déconseillée car il ya un risque de complications". Parailleurs, notez qu'une pneumonie sansfièvre peut exister "mais n'est pas clas-sique", indique le Dr Nocent-Edjnaini. Pneumonie : premiers symptômes,durée, cause, mortelle ?La pneumonie est une infection aiguëdes poumons. Elle peut être grave chezles personnes fragiles et de plus de 65ans. Quels sont les premiers symptômes? La bactérie en cause ? Est-elle conta-gieuse ? Mortelle ? Quel traitement pourla soigner ? Interview de Louis Stoffaes,interne en pneumologie.

2. Des difficultés à respirer"Il peut y avoir des essoufflements audébut d'une pneumonie qui se tradui-sent par des difficultés à respirer ou unsouffle court", rapporte le médecin. 3. Des douleurs au thorax"La pneumonie peut se caractériser pardes douleurs thoraciques, qui ne sonttoutefois pas systématiques", décrit lapneumologue. Ces douleurs augmententgénéralement à l'inspiration. Les dou-leurs dans la poitrine sont observéesparticulièrement lorsque le foyer infec-tieux est en contact avec la plèvre.4. Une toux expectorante"La toux est l'un des signes les pluscaractéristiques d'une pneumonie. Engénéral, c'est une toux qui rejette des

crachats", souligne-t-elle. Avant de pré-ciser qu'il est difficile pour le "grandpublic de faire la différence entre unepneumonie ou une bronchite".5. Des crachatsIl peut y avoir parfois des crachats, quin'est pas un signe typique d'une pneu-monie mais qui peut la faire suspecter.Là encore, ce n'est pas systématique. 6. Une importante fatigue"En général, dans le cas d'une pneumo-nie, on observe une belle fatigue et unétat de malaise général. Ce signe estcommun à de nombreuses maladies etn'est pas spécifiquement caractéris-tique d'une pneumonie", tient à rétablirnotre médecin. 7. Des frissons intenses

La pneumonie peut parfois être associéeà des frissons intenses.Il convient de consulter rapidement sonmédecin généraliste si vous avez de lafièvre, une toux qui rejette du mucusjaune, vert, rouille ou teinté de sang, desdifficultés à respirer et si vous avez desdouleurs musculaires, abdominales oudans la poitrine, et ce, particulièrementsi vous êtes âgé ou si vous avez unemaladie chronique (BPCO, asthme...). Ilest également urgent de consulter sivous avez une bronchite qui sembles'aggraver. Le diagnostic d'une pneumonie est sug-géré en premier lieu par l'interrogatoiredu malade et l'auscultation pulmonaire.Il est confirmé par la radiographie, mon-trant une opacité (zone blanche d'unlobe ou d'un segment pulmonaire).

BIEN-ÊTRE

Une pneumonie n'est jamais
silencieuse et débute brutalement

par des symptômes
caractéristiques.

7 symptômes évocateurs de pneumonie
BIen-êTRe

Cardiomyopathie :symptômes, à cause dequoi ?

La CaRDIomyopaThIe est une mala-die du muscle cardiaque qui peut enga-ger le pronostic vital."Les cardiomyopathies sont des mala-dies du muscle cardiaque, en grandepartie génétiques, mais pas exclusive-ment" commence le Dr Joëlle Sissmann,cardiologue. La conséquence, c'est que la fonctionpompe du ventricule gauche du coeurva être altérée, avec inadéquation entrele débit cardiaque et les besoins, se tra-duisant par un essoufflement." Là, il fautconsulter pour prévenir un éventuelaccident cardiaque tel que l'infarctus.La cardiomyopathie dilatéeDans cette forme de cardiomyopathie,"la cavité cardiaque augmente de taille",observe la cardiologue. La qualité de lacontraction cardiaque est aussi altérée.Résultat, le cœur se contracte mal, etdonc se vide mal, provoquant une bais-

se de débit cardiaque. Il éjecte mal laquantité de sang voulue à chaque batte-ment, laissant un volume résiduelimportant dans la cavité cardiaque. Ceciaboutit à un essoufflement à l'effort."Lorsque les causes sont génétiques, lecœur est en général très hypocontracti-le : il se contracte mal, éjecte mal, pro-voquant ainsi la baisse du débit car-diaque et donc l'essoufflement (ce qu'onappelle une congestion)", explique-t-elle. "Certaines causes génétiques vontentraîner par le biais d'anomalies molé-culaires des altérations du fonctionne-ment du muscle cardiaque et donc unemauvaise contractilité du cœur qui peuà peu va se dilater". De nombreusespathologies peuvent également provo-quer une dilatation secondaire du cœur.Elles peuvent être "la conséquence d'uninfarctus du myocarde ou d'une maladiedes valves".La cardiomyopathie hypertrophiqueLa cardiomyopathie hypertrophique estune augmentation de l'épaisseur desparois du cœur aboutissant à une aug-mentation de la taille du ventriculegauche. "De ce fait, le cœur est en géné-ral moins élastique qu'en temps nor-mal", explique la cardiologue. Cela provoque une gêne du remplissagecardiaque et un essoufflement à l'effort.Les causes les plus fréquentes sont l'hy-pertension artérielle ou le cœur desportif/le sport intense. Il peut aussis'agir de maladies génétiques mais c'est"relativement rare", indique Joëlle Siss-

mann. Parmi elles, les maladies "de sur-charge" pouvant être liées à des déficitsenzymatiques, provoquant un épaissis-sement du muscle cardiaque, et quiatteignent souvent d'autres organes(par exemple, maladie de Fabri). "Onpeut également avoir des surcharges enmétaux, comme dans la maladie de l'hé-mochromatose : une surcharge chro-nique en fer va entraîner un épaississe-ment des parois du cœur et une sur-charge d'autres organes comme le foie".Il peut aussi y avoir des anomalies liéesà des surcharges de dégradation de pro-téine comme dans l'amylose cardiaque.La cardiomyopathie obstructive (CMO) :la mort subite redoutéeLa cardiomyopathie obstructive (CMO)désigne une forme de cardiomyopathiehypertrophique avec une paroi si épais-se qu'il y a une gêne à l'éjection du sanglorsque le ventricule se contracte. Lessymptômes sont multiples, de l'essouf-flement à la syncope mais aussi l'aryth-mie et peuvent évoluer vers l'insuffisan-ce cardiaque."Il s'agit d'une cardiomyopathie hyper-trophique particulière avec un obstacleà l'éjection. Cet obstacle va être la caused'une baisse du débit cardiaque quipeut être tellement brutale à l'effortqu'elle peut provoquer une syncopevoire une mort subite", explique la car-diologue. La mort subite est la complica-tion la plus redoutée de cette maladie,survenant chez des patients à hautrisque, surtout lorsque la maladie est

méconnue ou non diagnostiquée, enparticulier chez les sportifs. "La cardio-myopathie obstructive est exclusive-ment d'origine génétique", observe Joël-le Sissmann. Causée par la mutationd'un gène qui code pour le muscle car-diaque, elle se transmet de manièreautosomique dominante : l'enfant peutêtre atteint si l'un des deux parentsporte l'anomalie. "Il faut savoir qu'il existe tout un cata-logue de maladies génétiques qui peu-vent être la cause de cardiomyopa-thies", alerte la cardiologue. "Ainsi lors-qu'on constate une cardiomyopathiehypertrophique, obstructive ou dilatéesans cause évidente, il faut réaliser ungénotypage de la personne atteinte, etune enquête familiale", poursuit-elle."Le dépistage par le biais de l'identifica-tion de la mutation génétique qui a étéresponsable de la cardiomyopathie estnécessaire chez les ascendants et lesdescendants de la personne identifiée".Quels sont les symptômes des cardiomyopathies ? Les symptômes des cardiomyopathiessont assez univoques : Fatigabilité ; Essoufflement ; Douleurs ;Plus rarement un malaise ;Plus rarement dans les cardiomyopa-thies hypertrophiques obstructives, dessyncopes, notamment à l'effort (onpense aux sportifs qui tombent brutale-ment dans les stades).
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télévision
PROGRAMME DU JOUR 

Comédie France, 2022
Maison de retraite

Magazine de société France 2024
Zone interdite

Thriller
France - 2019
Le chant du loup

Comédie
France 1994
La cité de la peur

Film policier 1986
Le Contrat

Comédie dramatique
Belgique - France 2019
Premier de la classe

Comédie France ,2020
C'est la vie

Rugby : Top 14
Racing 92 / Toulon

Film d'action
États-Unis 2007
Transformers

Drame France,2022
Mascarade

Film policier France, 2023
Anatomie d'une chute

Série policière
Etats-Unis 
New York Unité Spéciale 

20 h 55

21 h 00

20 h 55

20 h 55

20 h 55

21 h 00

21 h 05

20 h 50

21 h 00

20 h 50

21 h 00

21 h 00

19 h 00

la chaine 19h00

Série dramatique France, 2023
Saison 1 Épisode 11/12

D'argent et de sang  
Jérôme est criblé de dettes après avoir dilapidé
l'argent qu'il a perçu de Nino et Michele les
mafieux italiens présentés par Julia. Il échafau-
de un dernier stratagème pour échapper à ses
créanciers et à Simon qui parvient à faire saisir
ses comptes bancaires : il délit d'initié qu'il
vend à un ami financier. 

Série humoristique Grande-Bretagne, 2023
Saison 5 Épisode 6/7

Brassic 
La caravane de Rhoda, l'arrière-grand-mère de
Carol et Ashley, a été volée. Francis promet
une récompense à qui la retrouvera. Certains
pensent que Francis y a dissimulé une partie
de sa fortune.

JEUNE INDEPENDANT 



après avoir inauguré cette opération,
l’ambassadeur de la République popu-
laire de Chine en Algérie, M Li Jian, a

affirmé que «cette journée particulière est
une tradition qui date depuis 15 ans. A travers
la plantation d’arbres, nous visons à célébrer
notre amitié avec l’Algérie». Il a ajouté que
cet événement a repris après une suspension
de 4 ans à cause du Covid-19. «Dans le cadre
de l’amitié algéro-chinoise, on envisage
d’annualiser cette opération, et contribuer à
la stratégie nationale du barrage vert et
garantir un avenir durable», a-t-il souligné. Il
a également salué, à cette occasion, la forte
mobilisation des deux parties, algérienne et
chinoise, ainsi que les contributions de l’As-
sociation d’amitié algéro-chinoise.
De son côté, le président de l’Association
d’amitié algéro-chinoise, Ismail Debeche, a
affirmé que cette opération «s’inscrit dans le
cadre des campagnes de reboisement organi-
sées chaque année par l’association», ajou-
tant que la plantation de ces arbustes, symbo-
lisant «l’amitié et les relations historiques
entre les deux pays», visait à «préserver l’en-
vironnement et à rapprocher l’homme de la
nature». L’opération s’inscrit également en
droite ligne avec «le programme de l’asso-
ciation, qui prévoit des opérations de reboise-
ment et plusieurs autres activités telles que
l’organisation de forums scientifiques, d’évé-
nements culturels et de visites touristiques»,
a-t-il fait savoir.
Pour sa part, le P-DG de la CSCEC en Algé-
rie, Tang Hao, a affirmé : «Pendant une qua-
rantaine d’années en Algérie, nous nous
sommes intégrés au développement écono-
mique local, en même temps à la protection
de l’environnement.»   
Dans la même optique, il a poursuivi : «Au
cours de la construction de la Grande Mos-
quée d’Alger, nous avons établi un centre
énergique qui a pour fonction de recycler les
énergies afin de réduire l’émission de gaz à
effet de serre, en sus d’autres projet qui ser-
vent à équilibrer entre le secteur économique
et écologique.»

«En tant que filiale du Groupe CSCEC, nous
ne cesserons de mettre en exécution la
demande du développement vert proposé par
notre groupe, introduisant plus de technolo-
gies écologiques avancées en Algérie, explo-
rant les secteurs favorables à l’application et
la promotion des énergies renouvelables en
Algérie» a-t-il fait savoir.

une coopération éconoMique
forteMent développée

Par ailleurs, l’ambassadeur a rappelé sa der-
nière visite à la wilaya de Sétif, lors du forum
réunissant des opérateurs chinois et algériens,
assurant que «l’année 2024 sera celle où nous
cueillerons les fruits de notre coopération»
entre l’Algérie et la Chine, et elle sera égale-
ment riche en nouvelles réalisations. Dans ce
sens, il a souligné que la confiance mutuelle
entre les deux pays «a atteint de nouveaux

sommets» et que la coopération économique
et commerciale s’est fortement développée,
le commerce bilatéral total ayant dépassé,
pour la première fois en 2023, les 10 mil-
liards de dollars américains.
«L’Algérie, qui se caractérise par une stabili-
té politique, une situation géographique pri-
vilégiée et un marché de haute qualité qui a
attiré les investissements à l’étranger d’entre-
prises chinoises, est considérée par ces der-
nières comme l’une des destinations privilé-
giées», a déclaré le chef de la mission diplo-
matique chinoise à Alger, relevant que cer-
taines entreprises de son pays opèrent en
Algérie depuis plus de 40 ans.
M. Li Jian a également souligné que les
entreprises chinoises ont investi plus de 26
millions de dollars dans la wilaya de Sétif,
fournissant un millier d’opportunités d’em-
ploi, avec une valeur de production totale de
près de 10 milliards de dinars. Il a ajouté que
les usines de couvertures, d’outillages élec-
triques dans lesquelles les entreprises chi-
noises ont investi à Sétif ont répondu à un
besoin dans l’industrie locale et ont fait naître
une chaîne de production intégrée, favorisant
des exportations à l’étranger, ce qui a contri-
bué à générer des recettes en devises pour la
wilaya.

Rim Boukhari

www.jeune-independant.net direction@jeune-independant.net

Alger 18° 11°
Oran 17° 11°
Constantine 15° 5°
Ouargla 24° 15°
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HORAIRES 
DES
PRIÈRES

A N N A B A
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:13 12:39 15:59 18:32 19:56

O U A R G L A
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:27 12:49 16:11 18:43 20:02

C H L E F
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:39 13:05 16:25 18:58 20:21

M O S T A G A N E M
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:44 13:10 16:30 19:03 20:25

O R A N
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c ha

05:48 13:13 16:33 19:06 20:28

C O N S T A N T I N E
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 

05:18 12:44 16:04 18:37 20:00

A L G E R
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 

05:33 12:58 16:18 18:51 20:14

intoxication
au Monoxyde
de carbone
95 victimes en six
mois

Malgré les nombreux appels à la
vigilance lancés par les services de la
protection civile et les différents
corps de sécurité, les chiffres ne
cessent d’augmenter. En six mois, 95
personnes ont perdu la vie suite à une
intoxication au monoxyde de
Carbonne. Cependant, ces deux
dernières semaines, treize personnes
ont perdu la vie, suite à leur
intoxication au monoxyde de carbone,
portant ainsi le bilan à 95 décès
depuis le début du mois d’octobre
dernier, ont annoncé les services de la
Protection civile. «Durant la période
allant du 22 février au 7 mars, treize
personnes ont perdu la vie et 192
autres ont été secourues d’une
intoxication au monoxyde de carbone,
portant ainsi le nombre total à 95
décès depuis le début de la saison
hivernale et 1.878 cas secourus», a
déclaré le chargé de Communication
à la Direction générale de la
Protection civile (DGPC), le
Lieutenant Youcef Abdat. A cet effet,
les services de la Protection civile
poursuivent leurs campagnes de
sensibilisation, à travers tout le
territoire national pour donner les
conseils et les orientations nécessaires
aux citoyens contre le tueur
silencieux, et leur inculquer la culture
préventive, en les sensibilisant à
l’importance de suivre les règles de
protection et de respect des normes de
sécurité pour éviter les dangers liés à
ce type d’accidents La direction
générale de la protection civile
appelle les citoyens à redoubler et
élever le niveau de prudence et de
vigilance, ainsi qu’à appliquer et
respecter les consignes de sécurité,
afin de préserver leur vie et les
dommages qui peuvent être générés.
La protection civile conseille de ne
pas boucher les prises d’air dans les
pièces, de penser toujours à ventiler le
logement lors de l’utilisation des
appareils de chauffage, et d’aérer au
moins 10 minutes par jour et ne pas
obstruer les entrées et les sorties d’air.
Le même corps appelle les usagers de
chauffages à gaz, à entretenir et régler
régulièrement leurs appareils par un
professionnel, ne pas laisser un
moteur de voiture en route dans un
garage fermé et ne pas se servir de
tels appareils dans des pièces
dépourvues d’aérations. 

M. D.

sous l’égide du wali, Djillali Doumi, la
chambre d’agriculture de la wilaya, en colla-
boration avec le mouvement associatif, a
lancé, hier, une opération de plantation de
1500 plants d’olivier au village Ath-Zaïem
dans la commune de Maâtkas. Pour cette pre-
mière journée, la plantation a porté plus
exactement sur la plantation de 300 plants
d’olivier. Il faut relever que plantation d’oli-
viers est venue en marge de la fête d’olivier
organisée par ce village. Par ailleurs, vu l’im-
portance que revêt cette opération, elle s’est
déroulée en présence du monde en corréla-
tion avec celui de l’agriculture. 
En effet, étaient à cet événement considéré
par plus d’un comme «majeur» le  président
et le secrétaire général de la chambre

d’agriculture, Le président et membres de
l’association thadjdith, le  directeur de la
CRMA, les membres du Conseil d’adminis-
tration de la CAW et les membres du comité
ad-hoc du même organisme, le représentant
de l’Opat, le chef de la subdivision agricole
de Maâtkas, les cadres de la direction des ser-
vices agricoles, les membres de l’association
«Azar N’tzemourth (les racines de l’oli-
vier)», les représentants de la Conservation
forestière, les éléments de la protection civi-
le , les habitants du village Ath-Zaïem et tant
tant d’autres personnalités lesquelles, doit-on
rappler, ont un lien intime avec le monde
agricole.

De notre bureau, 
Saïd Tissegouine

AcciDents De LA circuLAtiOn

16 morts et 376 blessés
en 48 heures

seize personnes sont décédées et 376 autres ont été blessées dans des accidents de la
circulation survenus ces dernières 48 heures à travers plusieurs wilayas, a indiqué,
hier, un bilan de la Protection civile. Le bilan le plus lourd a été enregistré dans la
wilaya de Biskra, avec 3 morts, suite à une collision entre un camion et un véhicule
léger sur la RN 3, dans la commune d’Oumache, précise la même source. Par ailleurs,
les éléments de la Protection civile sont intervenus pour prodiguer des soins de pre-
mière urgence à 20 personnes incommodées par le monoxyde de carbone, émanant
d’appareils de chauffage et chauffe-bains à l’intérieur de leurs habitations à travers
plusieurs wilayas. S. N.

tizi OuzOu 

1 500 plants d’oliviers
mis en terre

symBOLisAnt L’Amitié entre L’ALgérie et LA chine

PLANTATION D’ARBUSTES
AU PARC DOUNIA

Une opération de plantation de plus de 500 arbustes a eu lieu, hier, au parc des Grands Vents à Alger, sous
le patronage de l’ambassade de la République populaire de Chine en Algérie, avec la participation

de la CSCEC (China State Construction Engineering Corporation) et l’Association d’amitié algéro-chinoise.

Une tradition qui dure
depuis 15 ans.


